
-

0 
ô 

" 6 
fi 
Î) 

(1 

IÎ 

l 
f) 

\) 

J 

" 

'! 
:1 

3 
0 
A.) 

nal 
tait 
ou· 

jt 

TROISIEME A"NEE No 766 PRIX !I PIASTRE! Vendredi, 18 5f.pemlwe 1936 

• • 
• ) 

DIRECT.: Beyoalu, Istanbul Palace, Impasse Oliro - Tél. 4f&92 
ltDACTIOM: Galata, Iski Banka Sokak, Sen Piyer Han 2 ci kat! 

Tél. 49266 
Ponr la pnbllcité s'adresser ezclnsivement 

à la Maison 
KEMAL SALIH- HOFFER- SAMAN ON -HO ULl 

Istanbul, Sirkeci, A1ireleodi Cad Kabraman Zade H. Tél. 20094-95 

' . - .... ... ~ .. Directeur - Propriétaire : G. Primi 
' ' ,_ ~ . ' '. ~ . . . ' " . . . . 

QUOTIDIEN POLITIQUE 

Le voy~ge de n~s ministres! Apres la vi~ite du Dr. Schn1idt ù. Roine 

de 
1 E~~~;~:s :t des Vers l'adhésion de la Roumanie et de la 

~:;.:;t~::~in:~~~-~~~~a!::~~: I Yougoslavie aux ~:otocoles de Rome ? 
té, hier, .au thé qui leur a été offert par Rome, 1 7. - Commentant les en- La récente conférence de Bratislava. 
les membres du P. R. P. !retiens du Dr. Schmidt avec le Duce On constate une évolution évidente de 

Ils semba.rquent a~ourd'hui. à bord et le minist-re Ciano. le c Giomale d'l- la politique de la Petite-fmtente. 
de l'Ege, ~cmtinuant leu'f voya.:ge à d - tah.a > relève que l'Autriche, ap,rès avo~T On observe qu'à la su:ite du Tenfor­
tination des ports de- la mer Noire. surmonté Wle longue crise politique et cernent de l'alliance franco-polonaise, 

L'aml>aasadeuir t.'t le chars;?:é d'affa.,res économique, au cours de laquelle elle une .aané'lioration des relations entre 
de l'Iran, qui avai~nt accompag11é les a rencontré peu d'amis désîntéressés, Prague et VaTSOvie commence à &e dcs-
ministres à Zonig-ulc:Lak, ~nt quitté, hier. a retrouvé l'unité de forces natio- J !=<iÎner_ ; d'autre part, en rai.son des sym-
ce port à destinatron d Istanbul. nales. 1 p.ath.es dont jouit en Italie le nouveau 

·•· • . cL'amitié italienne et lea protocoles min. tre des Affaires étrangères rou 
Le OOU\'CaU l\lusee de l,Cll1- de Rome. écrit le journal, ont favorisélmain, la Roumanie se rapproche de J']. 

t t d J t t 1 son développement intérieuT et son au· talie. • 
ure e e SCU p Ure urques

1
• tonoonie internatio:ta!e, qui a t-rouvé de Suivant « Paris - Midi >les obiectifs 

Il ~t·t·a in..,t~ÎÎt·· :tll [l;llUi"; • nouvelles raisons de sécurité dans le ré- de l'a~tion italienne seraient la ~echer-
fJt• ll•>llllttl.>::thç:t:o cent accord austro-allemand. Le plan che d une formule permettant d équili-

. . .. ,. ... .. danubien, concu à Stre~ sur le pivot brer dans l'Europe. danubiene lïnfluen-
E.n temo1gnage de l interet qu il pot- autrichien, avait été dispersé par !a tem- ce de l'Allemagne et celle de l'Itali.e et 

te à la section de Pt>Înture et de sculp- pêtc des sanctions. Aujourd"hui. celles· partant la recherche d' Wle formule per­
ture de l"Académie des Beaux-.Artis, ci apparaissent plus lointaines. tandis mettant d'étendre les protocoles TO­
Atatürk a hien voulu céd. r la ~a..-t.e du que l'amitié dea pay9 comme l'Autri- mains à la Yougoslavie et à la Roumar 
i>alai• de Dolmal,,,hçe qui •erva1t de ré-! che et l'Ital e . ·1 • . , . , • . .. tr 1 , qui a e e soum.Jse a une nie. 
5.'Îdence à l'ex prince hentie pour e . dure epreuve, so.rt consolidée de l'aven-
affectée aru mu.:oée de peinture f'!t d.e seul-; ture. 

Ptu!fe turquee. • . } Le cmoment européen > actuel est 
De plu,... Atatürk a do~ne 1 o:dTe que obscur et de grand problèmes demeurœ 

toll$ les tableaux de pemtres .ettan~ers pendants., ont une influence évidente 
et turcs se tirouvdnt au palais,. soient sur l'EuTope Centrale. Les nouvœux 
bran-sp°:rl~ da.n:s c.~ n01Jvea~ mus~eo. 1 mouvements politiques t>urgis parmi 

Celw-c1 con1prendra troi., eecho~s. quelques démocTaties se tournent cer-
La première Téservée aux originaux tainement contre l'Autriche et la Hon­

des oeuvres de pejn"res étrange:" • la tte· grie qui ont su surmonter la période de 
conde contenaint ltos copies de ce.<1 oe'U- dissolution intérieure. Les divergence.s 
Vres et la troi ième ré9c!vée exclusive- qui se sont révélé,..s ces joul's-cj à Bra­
ment _aux peintreit ~!c•. · tisJava entTe les pays cLe Ja Petite-En-

Le J10Ste-éniel teu r de l tente confirment lexistence de ces re . 
flexes envers les nations voisines com-

Rad io d'Ankara me l'Autriche et la Hongrie. Devant 
._ .. _ ce c moment > obscur, l~ Etats re.tr-

On a établi les plans et devis de pont:l)B.bles ont trois devises : s'armer, 
l'important poste de radio d' Ankaira, tirer au clair leuTs directives polltiQues, 
dont la constructÎ1)n nécessitera wne serrer les rangs avec leurs amis épl"ou­
dépen$e cle 700 000 li,'Tes tUT<JUes. 1 vés >-

L' emplace1nent choisi est Etim• u.l, L~ cMesaaggero> commentant le 
à quelquœ heures de d:Sbnoe de la communiqué officiel sur la visite du Dr. 
capitale. Schmidt à Rome, écrit notamment <:iu'il 

• ·•· b 1 1 faut souhaiter que les échanges d'idées 
~1. Ankan Ù fstan li 1

1 
de ces jours-ci à Rome. pui,..nt déter· 

. miner le plus tôt possible un nouvel 
Le m1n1stre de lï. P., M. Saffrst J~nw ' équ1Lbre économique et polit;que dan 

kan, c-st e.nivé c: matm en notre ville! l'Europe Centrale, dont les conditions 
venant de la capitale. 1 &ont désonnais fixées. Le journal n-0te 

L'installation des réfugiés' que 1e problème exclusivemetnt autri-
-·- '- 1 chien n'existe plus, L'.1\utriche, Tél'_surée 

Le rruni.stre de I'~lygiène. 1\1. Refik dans aon intégrité territoriale et son în­
~aydam, qui ec trouvait à Edi.rn~. est dépendance politique pourra reprendre 
Parti pô'U'T Kirklareh, en compagnre de 1 sa fonction de civilisation qu.e &On his­
l'inspecteur général de la Thrace. gé- toire, aa tradition, sa position géogra­
néral K..âz;m Dirik continuant qon in& phique même luî imposent. 
Pection des rv1ces de lïnstalfation d.,. D'autre part, en Allemagne, les idées 
llcfugiés. euT la tâche importante ~ur le tenain de 

Lt.• {Jl'j\ll(I lllari11 ((Lte I:t la. culture, ,pouvant être ré.seTVée à l:A':-
11,r;trl<'C' 1,lcurt.• triche 1n_dependante, co~ence~t a_ e-

c -·- 1 tre admises.. Il faut contmuer a suivre 
harcot devait venir J'an- la voie mena.nt l'Autriche dans le ca­
• • , • 1 dre de l'Eu1rc>pe Centrale et danubien 

nc:e procha 1ne pour etuc.her 1 et réaliser le plus rapidement oossible, 

J B h 1 Jes co1laborations qui sont les rondi -
c osp ore ! lions déterminantes de !' ordore euTO -

L NO\ld avons irappelé hT1è\ emenl, hiCll', péen. 
"'- <::af11ière du g;rdnd explorateur fran- La presse italier.ne relève, dans son 

Une intervie\v 

de 1\1. Antonescu 

Berlin, 18 A. A - La « Rheinische 
W estphaelÎ>dle Zeintung • publie une 
interview accordée à son co.rrespondant 
à Bucaxost par M. Antonesco. 

Cette feuille écrit : 
c Lee relation de la Roumainic avec 

l'UI~SS ne peuvent être comparées a­
vec les. relations roumano-allemandes. 
C·eHes-ci peu.vent être qualifiées de bon­
ne et d'actives. Celles-là &ont caractéri­
sées par le fait qu'il n'y a, pourr ainsi di­
re, pa:s d'échanges commerciaux rouma­
no-eoviétiques. 

« D'autre part, la. Roumanie ne son­
ge pas à établir avec l'URSS des liens 
plus étroits crue le 1-pacte de. non-agres­
s:on et d'amitié exiata.nt. 

c Le gouvernement ,rOCJm.ain · consi .. 
dère la reconnai99ance des Sovi~ts par 
le gouvernement youg:oslaJVe COlllUtle une 
Question de politique intérieure yougo­
slave. > 

1 'impre~sion à Lomlrc~ 
Londres 17. - La presse a suivi avec 

une vive attent~on les conversations du 
Dr. Schmidt à Rome. 

La c Moming Post » est;me que l'on 
a élaboré à cette occasion e,n détail. 
la ligne d'action commune de l'lbalie, 
r Autriche, !' AllcMagne et la Hongrie. 
Suivant ce journ.al, les Técenls entre­
tiens avaient eu pour objet : les réu­
nions de Genève, la Petite-Entente, la 
n1enace communi5te 

Suivant Reuter, on aurait constaté au 
cours des conver<Jation~ austro-i~alien­
nes. une amélioration sensible des rap­

ports avec la Petite-Entente- ; on cite 
à ce propos. le modus vivendi commer­
"'Ïal italo-tché<:oslovaque, la chute de Ti­
tul,..scu. l'attitude anti-soviétiqu1e de la 
Yougoslavie . 

LOCARNO 
""i.. i , Charcot, qui vient de trouver. sur ensem.ble, que le ~ouvemement fascis- I 

· .. f h 1 1 .e IH'O(lrnmn"• <11• ln 111·ochainc côte de l'Islande. la mort t ..... .nique des te, par son amttle ra·nc e et oya c en-
ë.h'1'1n . Aj01Utons que, cha~= année. ver., l'.6a.utriche et Ja I Îon-gTie .a Tenfor- Cf>~!::.:..riet~ 
~ arcot faisaJt une sentie à de~tination oé la paix dans le h~in danubien et en Londres, 17. - Suivant la presse, 
, 8 mcra d'Islande et du Groenland Emope Centrale. Le ecteur où se dé- le prochain conseil dea ministres exa· 
il bord du Pourquoi Pas ?, une des veloppe la politique fasciste a surmonté minera Je mémorandum élaboré par le 
~~Lcurea unités en son genre, pO'UTVue te moment crucial et se dirige vers une Foreign Office et indiquant le prot{J"am-

1nstallation• appropriées pour toutes a:s&iette politique plus stable. L.a 'Pro- me des discussions qui auront lieu à la 
~°'rtea de recherchee que la mer dernan- chaine convocation à \'ienne des mini.si- c.cnférence de Locarno, suivant le dé-
"· tros des A. E. n'a pas d'aut-re but que sir du gouvernement britannique. Dès 
~ C'est à bord de ce même Pou:"Quoi de consolider les pyotocoles de Rome, son approbation, c.e texte sera communi­
~ a. ?, dont le non1 était un joyeux défi touioUTS au servie~ de la paix. qué aux gouvernements français, belge, 
Ch' f<>rces hoetil~· de la na!UTe, QUe Un article du «\Veltblatt» italien, allemand, avec prière d'envo-
l 1arcot devait venir l"année prochaine yer leurs observations et leur commen-

Ûtanl:.u! pour étudier. le BO"Pho,..,. Vienne, 1 7. - Le Weltblatt rel- taires. 
Il ~e i>artioularité encore de Chaircot. lève. à propos des conversation~ du Dr. 
""'1 debuta dans l'armée où il fut chas- Schmidt à Rome, que M. Mussolini ne 
I' T alpin ; il devint ensuite médecin de se laisse pas distraire du problème da­
i:rdlllée puis médecin de la maTU\e. Pl nubien en dépit d~s questions inteTna -
d''t enc()fe, il obtint le conunandement tîon.ales, quelle Que soit leuT Î!mpor -
il \l!l ~orpilleuT 'Ct à la fin 9e 1a. guerre, tance, qui sollicitent tKJn attention tels 
t C~it cap;taine r!e frégate. Il l"'St ex· que la mise en valeur de 1' empire, les 
tr..... tvenient rare qu'un médecin corn .. événements d'E!IP.lgn.e, le Tèglernent des 
·--ride u.n bateau raport avec la S. D. N. Présisément A. . 

C:h 1nai Qu.e nou.s le rappelions hier, maintenant que les ministres d.e la Pe-
~~co~. était très appréc.ré pour ses ta- tite-Entcnte se sont déclarés favora -
~"& 1 d ~rivain et le récit de .&es vova- bics au ria•ppotichement économjque d' a· 
~ht est 1 ornemen:. df' toutes les biblio" bord, avec "les Etats f\Îgnataircs des pro-

quee. tocoles de Rome, il convient de ra·p­
f\ '(. '(. '(. 

<!• P~Ykjavik, 18 A. A - Cinq bateaux 
""' O<:he, avec 50 pêcheurs islatnda~ 

tent' 0 · qll'il ~e:ent pas au ;poYt. n cramt 
1.. ~rn n :'>ent péri corps et biens dans 
• l'o i>ete qui causa la catast-rophe du 
~ ""iuoi Pas ? » 

~. habitants amenèrent à terre 22 
q~., ">~de l'~u;page du Pourquoi Pas? 
~•lkj I_ on tran 11orlera demain à 

1
. ()

11 
a]'k i>ar une bateau à moteu•. 

b;,Pi1'>"" Placera daa>s la 0a~el1<,: de 
~tho)· l de Saint· Joseph ou 1 évequ" ti' 1CIUe célébrera un der"VÎce reli-

peler, que c'est à Rome Qu'ont été 
faits Jes premier>S' travaux pratiques en 
vue du relèvement et de la consolida~ 
tion de !'Europe Cen traie. 

Les con1rnentaires de la . . 
presse parisienne 

Paris, 1 7. - La nouvelle de la pro­
chaine réunion R. \'ienne des ministres 
des A. E. cl.es Et,<ts sign.ataires des pro­
tocoles cLe Ro.:me est vivement cornn1en ... 

tée à Paris. 
On croit Pouvoir établir ume connexion 

entre l'activité di;>lomatique italienne et 

l'n discours de :\1. Blum 

La paix générale -·-Pa.r;.., 18 A. A. - M. Blum a pro­
noncé, hier, à 1 7 heures, un snand dis· 
cours à la radio. 

Il a dit la •pa.s<ion réfléchie> avec la· 
quelle l'immense majooité du peurple 
français est attaché au souvenir et à la. 
traditio.n de La Révolution franç.ais-e. 

lJ a confiTmé é~alement l'intention 
de la France de respecter la souverai­
neté d~ autres n;i;tions comme elle en­
tend faiTe respecter la sienne. 

c La paix, a dit en terminant M. 
Blum, do.t êt.e générale, parce que la 
guerre serait générale t > 

La Banque de France 
Pe<is, 1 8 A. A. - l...e bilan de l.a 

Ba.nque de France, arrêté au 1 l 19 et 
pubhé hieir, indique une sortie d'or de 

60 3 millions, ramenant ]' encaisee à 
5 3 milliards 5 32 millions. Pair contre, 
les réserve9 de chan.ge 8.aGCruTent de 
1 3 2 millioaa. 

ET FINANCIER DU SOIR 
L1•s opérations If(• 1>olicc 

colonlalc en Etbh>pil' ----
Une bande dispersée par 

le Ras Hailou 
Addis-Abeba, 17. - La colonne partie 

d'Actdts-Abeba pour fatre oeuvre de dé­
blaiement à grand ra11on1 continue sari 
avance près du mont Noctccia. L'avant­
garde, tonnée par l.:t bande du Ras Hailou, 
a rejoi11.t le degiacc Balcis, qut poursuivi 
i·ivenient, est descendu le long du ver­
sant Est du Nocic~ia. Là, il a été surpris 
par une bande d'>u:riliaires tigrëens qui 
lui a infligé des ]'t:rtes. Les ll.01nnics du 
degiacc Balcts on& été dispersés et le 
chef lui-uième, sut~i par des do1nestiques, 
a fui travers les fourré3 niystérieux où 
il est poursuivi par les Tigréens. 

l .. t~ IU)Ul't'llll C01•an1ltUÜl.llll tlc 
l'a(~rt>t•aulitJl•t• c11 A. O. 

Naples, 17. Le lieutenant-général de 
l'aéronautique, Lzetta, s'est embarqué 
hter, à bord du "Cesare Battisti". li as­
sumera la charge de commandant en 
chef de l'aéronautique en Afrique Orien­
tale. 

Bilbao et 

Succès 
Santander seront bombardées 

at1 Guadar­
Tolèdc 

- ... -
natio11alistps 

rama et \'ers 

L'attaque contre Madrid 
est imminente· 

------····------
Sur le fron.t du Nord, l'avance des na-1 der qui seront bombardées à moins de 
tto11alistes vers l'Ouest a reprts, quoique reddition immédiate. Elles déclarèrent 
lentement, en raison de la destruction. que les troupes insurgées se trouvent à 
des oeuvres d'art, le long de la voie fer- 40 km. de Bilbao et préparent l'atta­
rée, par les Basqut!s en retraite. que contre Zaraus et Zumaya qui sera 

On annonce toute/ois l'occupation d'O· déclanchée ces jours prochains. 
rio, aur la côte, la première localité où FlUJAT /JU Cl:.N'l'J(};. 
la garnison rouge de San Sebastian s'é-
ta.lt organisée de faço,. défensive, après En Aragon 
l'et·acuation de la ville. 

Orio est à une quinzaine de kllometres Madrid, 18. A. A. - Le nùnistère 
par voie ferrée, de Zumaya, quartier ge- de la Guewe annonce que les forces 
néral des gouvern~1nentaux dans ce sec-1 gouvemementalea du &ont d'Aragon ar-

., ,\rltlé<' iiatjlét•iitl•• • teur. et la distance entre Zumaya et San 1 rivèrent à 3 km. de Teruel. 
Rome, 17. - La c Tnbuna > note, Sebasttan n'excMe pas trente-quatre kt- V ·r J 'd 

SOUIS le titre • fumée Impériale •. que lomètres. Ces que~que. C/ilflres sufjisent ! ers 0 e e 
l'organi!ation de l'armée italienne un A· à 111.diquer l'importa 11ce et le ra"on li- S 'Il 18 A A •. · ·al 
f . • d .. ,., ~ evte1 •• -a..e:a:ener 
nque presente eux cotee Jntereesants: rnttés des opérati.>ns actuelles en pays Q · U · 

elle démontre la pleine mâtu1Tité de l'i- ' b l ue1po de ano annoça dam son dù-
asque. 1 d'od'ffu · id' l talie et Ea capacité de con~olideir son :f. ;,;. :f. cours ra 1 1 se quot aen que es re-

admirable conquête par l'occupation Un fait signifi.:ntl/, sur le front du. belles avancèrent de dix dilomètres 
sûre. P"' les armes. . . Centre : Le gé11éml Franco a transféré ' dans la région de Tolède, s'emparè • 

L aut.re _est _de nayue. s.pm~He ; ~i:r son quartier général de Talavera de la rent de plusieurs villages, tuèrent 500 
une o.-g~nisation m,' 1ta1~c aussi o~gan1- Reyna à Santa f)lalla fSainte Eulalie), miliciens et captu_·èrent du matériel de 
~ue ~sc1teir~ d?'n3 l en:i,p1re un scn_tJmenrt sur la route de Madrid à soixante-cinq 
el~ve de ~iert~ gucrri~e. L<Cs dix-s~t kilomètres de cette capitale et à une tren- . guerre. 
brigades d Ah1que Orientale &eront pc ... taine de kilomètres de Tolède. C'est lâ. Les troupes du colonel Escamez prj .. 
nétrée.s de cette f.brté. L'aTmée de l'E1n une preuve de ce que le général a la 
pire ~a constituée, outre les forma· conviction que le 1P.rrain qui vient d'être 
tîons indigèn& .a.gue11ie.s, dotées d'ap- conquis d l'Est de Talavera ne sera pas 

rent d'as.saut les positions gouvememen .. 
tales sur le front de Guadarrama. 

pareil~ modernes, agiles et mobiles, paz reperdu. 
dea bataillone natior'8.W< motorisés, ' . 

L'activité a{•rienne 

d Ch 
. . 

1 
Si l'avance sur !<r route de Tolede s'est 

surtout e.s em1ses no1rres. . . H d 18 A A L' · t' poursuivie suivant le meme rythme que en aye, . • - av1a ion re· 
-o , , j zes ;ours précéde,.•s, les têtes de colon- belle bombarda les gares de Madrid 

l .. t'!-t (fl'tt1a.l.-s :~~~es (l(~ (.t~ne\'(' , ne du colonel Yague, ne doivent PlUI ê- et le quartier.génâ-al gouvernementale 

1 (\')nlt' • d C ·1i tre bien loin de la vUle. tur le front de SomoSÎeTa.. situé à Lo.. 
Aa üO SCSSIOll li OllSCI 

1 

Toltde a été bombardée par des avtons zoya. 
s'ouvre :.lUJ.OUrd'hui nationalistes. Le général Franco envoya 25.000 

• , • , • On signale aussi une contre-attaque de,q, hommes poœ- renforcer lea troupes du 
Geneve, 18. -.- C est. auJ~ ~u11 mllicie11s goui:ernementaux, qui a été en- général y ague et attaquer Madrid. Le 

que s'ouvre la 93eme session ord1nall'e rayée. Une autre d•pêche parle d'un vio- général Mola a déclaré qu'il disposait 
de 1":. S. D: N. Elle se tiendra po?r la: ze 11 t combat à la baïo11 nettc sur ce front, de forces suffisante• pour son action sur 
prermere fois dans le nouveau palais de sans préciser toutefois la localitê où il front nord. 
la Ligue. Le repré;entant du Chili pré- s'est déroulé. 1 'f. • • 

•idera la session Enfin, la reprise de l'avance des trou- Madrid, 18 A. A. - L'aviation bom-
Lundi prochain, la ! 7ème session de pes du général llf,)/a contre Madrid. par barda les p06itions ennemies sur les di-

l'v!!>emblée inaugwera ses travaux. Le le lVord, serait inzminente. vers fronts, notamment, les colonnes re-
ministre des A. E. d'Argentine, M. Saar • • • belles du front de Santa-Olalla. de Ta-
vedra Lama a posé sa candidature à la Quelques détails coTnplénzentaires sont lavera et d'Estrarnadure où l'ennemi se 
pré:idence de l'assemblée. fournis par les d~!J/;Ches de l'A. A. sur le.~ replia. 

o • opérations en cou" au front Sud, contre. LES REPERCUSSIONS 
L'accord dans les textiles Malaga. 1 , 

Notons d'abord que le commandement 1 lNTEJ~N,\1 JONALES 
Jillois des nationalistes -~ur ce secteur, est assu- 1 -·.....--

Pans, 18 A. A. - Un accord étant mé par le colonel Varela. li semble que. Un incident ù la con1mis-
intervenu entre lc:s patirom et les ou-- le gros de ses fo,.ces se trouve autour! • d , t t' 
vriers, les textr!e, lillois reprendront Je d'Antequera, à tr•nte-cinq kilomètres à SlOn C non-Ill Crven 100 
tTavail aU&>itôt qur. l'assemblée des dé .. vol d'oiseau, au Nord de Malaga. De t 1io-
légu~ des u•ines aura re<:tifié les déci- lents combats s'étalent déroulés 1e mois Londres, 17. - La «Mo-ning Posh 
sion prises à Paris 

On attend un ouragan 

en An1érique 

Washington, 1 SA ,A. - Le bureau 
météorologique prévint le commerce 
maritime et les villes des côtes de l' A­
tlantique de se préparer à sub;I" )'assaut 
d'un ouragan tro;>ical d'une force ex· 
traol"dinajre qui arrive swr elles auiouT­
d'hui. avec son maximum de violence 
dan les envirronl' du carp Hatteras -
North-Carolina. L' owragan avance du 
S'Ud·ouest vers le nord-est à la viteese 
d" 150 km. à l'heure. 

Quatre milLe g<l:rdes des côtes furent 
mobilisé9 depuis Ant1antic City iusou'au 
C3fP l-latteral". 

dernier à A11tequera, qui était demeurée est informée que lors de la séance de 
définittuement aux mains des nationalts- hmdi, du comité internationale de non­
tes. Entre cette !oca!ité et l'hinterland intervention, un échange de propos vifs 
immédiat de Malaga, se dresse la chaine a eu lieu entre l'ambasadeur d'Italie,' M. 
de la Sierra de Ahrlalagis. Ava11t d'en ten- Grandi, et le chaMJé d'affaires de l'U. 
ter l'escalade. le colonel Varela a entre- R. S. S. Ce dernier protesta contre les 
pris l'i1tvestisse11ien.t systématique du cir- prétendues expéditions d'avions italiens 
que de montagnes qui sert de rempart aux forces nationalistea. M. Grandi ri­
à Malaga. J posta. éne1·giqu-:ment. et définit les dé. 

C'est d'A11tequera que ve11aient les co- da;atio~ du diplomate .~se «IDle t<;n· 
zoimes qui ont occupé dans la Sierra de tative faite dans le but ev1dent de creer 
Yeguas Caneta !a Real, Penarrubia et ':" alibi po"" l'ingérence ind~able ~e 
beaucoup plus au sud l'tmportante loca- 1 U. R. S. S. en faveur de 1 anarchie 
lité de Ronda où ell;s ont fait leur en- rouge à Barcelone.. Le journal conclut 
trée dans l'ap~ès-midi de mardi. que l'incident a été clos à la suite de 

D'après une comT"lttntcation de La Co- l'intervention du président du comité 
. 1 . ' ... port 't. d 

runa. les casernes de Ronda avaient été qm re e':a sever~men! mop 
1 
uni~ ~ 

La Croix.·Rouge est eur pied 
me. 

préalablement bo111bardées et détruites 0 ?ser':'ations ~~ulees par e c uge 
dans la matinée du mé1ne Jour, par des d affaares soviebque. 

On craint que cet ouTa~an 
~ en violence celui du 18 /9 / 
fit 3 7 5 victime... 

d' a),.... avions 11ationaltstes. 1 [ d • J • 
Ces divers épisodes confirment l'im • Ae corps 1 p Otna t tq ue 

ne dépal!~ 1 • ') S 
1933

. qui pression que l'action contre Malaga est retourneratt-J Ù an-
menée avec méthode Une vaste ma - • 

Pas de rcn1aniement 

n1inistériel en Pologne 

Varsovie, 18 A A. - Le• milieux 
officieux démentent le-s nouvelles an­
nonçant un remaniemlffit du cabinet . 

Le con.seil des ministres qui se tint, 
hier eoir, n toprit au.;rune déci ion à ce 
sujet. 1 

li est p<>< ... ible, toutefo:S, que l• pré­
sident du con'seil prenne un Tepoa de 
q11elques semaines. 

Noua publions tous les joura en 4ème 
page sous notre rubrique 

La presse turque 

de ce n1atin 

une analyse et de large! extraits des ar­
ticles de fond de tous nos confrères d' ou· 
tr;._~ pont. 

11oeuvre d'e11cerclement avant 1Q ruée fi- Sebastian? 
nale se dessine. 

C. PRIMl. 
FRONT Dl' NOR/; 

San-Sebastian, 18. - On apprend 
que les membres du corps diplomati· 
que accrédité à Madrid, qui s'étaient 

Hendave, 18 A. A. - Le corres- j réfugiés à Saint-J.,an-de-Luz, seraient 
pondant de ]'Agence Havas mande que 1 sur le point de rentrer à San-Sebastian. 
les rebelles du Guipuzcoa annoncèrent· Le général Mola: leur au·ait accordé, à 
la prise d'Orio et celle d'IDle « position cet effet, l'extraterritorialité à l'hôtel 
stratégique importante. » « Continental » ou les diplomates étran· 

Le général Martinez Aniela. ex-gou- gers auraient leur siège. 
v.,.,_.. de Barcelone soua la monar 
chie, accompagnait le général Mola à 
San-Sebastian, hier. 

Les milieux nationalistes déclarent 
que le général Anido oa:uperait la pre­
mière place dans le gouvernement de la 
dictahu'e militaire, en caa de victoire 
des insurgés. 

Les généraux Franco et Mola le se­
conderaient. 

Les autorités de Buriroe avùèrent les 
étrana'era de quitter Bilbao et Santan· 

Les « Hein1atschutz » 
Vienne, 1 8 A. A. - La crise inté­

rieo,.e du Heimatschutz e"aurava con .. 
sidérablcment : l"! bruit court QUC le 
vice-chancelier, B.aA!tenfels, aurait dé­
missionné de ll8es fonctions de chef su· 
prëme .. adjoint du Heimatechutz e1: de 
chef régi<nlal de la B,...e • At!triche. 
Le prince Starrhl"mhe?"R aurait Jïnten­
tiôln de démissionner de sa chaTge de 
chef 9IJl)rême des Heimwheren. 



, 

A la '\·cille du transfert du Hnrblye 

Un entretien avecle.sliriRBants ÙB l'8col0 \ 
1 

V 1 E ... _ ~~ C il' L E \ Lê êoÏî[~jîirllbofll 
L'e'ven' ement le plus irnpoTtant de ]a 

L1l 
LE VILAYET 

l.t' transfl•rt cl<' l"E1•01t• dtt lfnrhiy<' 

se trouva~emt en congé 
commencent à rentrer. 

dans leur pays, 
Le p10 f. NeUr semaine, p<>Urtant si pleine d' i-véne-

de·1·a· de retour ments, que nOU& .avons vécue, a été le 

Vendredi, 18 Sepembre 1936 

VIEIL ISTANBt:L 

On •att que la glorieU11e écol• mt­
ltlatre du Harbiye sera, tr~s pro­
chainement, transférée à Ankara. 
Un rédacteur dtt " Tan '', Jf, Gün­
gor, a été Interviewer les dirigeants 
de l'Ecole, avant leur départ pour la 
capitale. 

d'état-major. 
Le doyen des rliplômés de récole 

actu-ellement le général Kâzim, Â~é 
97 ans. 

mark, notamment est N b C · · co-ngrès de ürn Prg. ette reun1on tra-
est On a fixé au vendredi 25 septembre en notre ville. MARINE MARCHANDE ditionnelle du parti national-socialiste 
de 19 36, les cérémonies qui &e déroulM'ont a eu ipourtant, cette année-ci, plus de re-

La mosquée de Selimiye. té­
moin d'une époque de fievreuse 

activité militaire --
à l~tanbul et à Ankara à l'occasion dq,J 1~•' ":\lt1zarfcr • t•sl l'Cll'Oll\'é Jief que les anoées précédente~. Le côté 

1 
transfert de !'Ecole Harbiye à la <"APÎla· Noius avons annoncé que le sort du le plus ca.ractéristique de cer congrès eM 

Cette belle mosquée ·élevée <1.U'f des 
rochers abrupts, de la côte de la Mar­
mara, était le lieu de dévotion des sol­
dats. C'est là qu'allaient prier les ar­
tilleuTs de Ja ca!'!.e,.ne de Sehmiy~. L.' ins 
cription qui s'y tTouve indique, en effet. 
qu'elle a été construite par le sultan 
Selim 11, en l'an 1219, ( 1804). pour 
les soldats de' "e];miye. C'était l'an· 
née même où, en France, Napoléon se 
faisait piroclamer empereur. 

le. bateau à moteur Muzaffer, dt- 32 constitué indubitablement par les paro· 
1>ns fit~ lt~llrt•S tJp J't'('OlllllHI nllftlitlll tonnes, in pirait quelquet.9 inquiétudes. H les que PTOn1lnça le Führer. Nous sa-

L1• 11l11t prd(•1"' du Clwl 

Votct la teneur de ses entretiens ; 
Me voici au b\l!T~au du lieutenant .. co­

lonel SalâbAddin, commandant de l'E­
~ole Harbiye. 

Passant de !"historique ... à l'alimen­
tation, l'un des officiers me dit : 

- Lea plats pr~fé-rés par 1a maieure 
partie dee élèves .Eont le ra~ût. If" cpi­
lav> et la compote 

Depuis hier. on a affiché à l'endroit vient de jeter rancre, sain et sauf, avec vons dans quel cadre les leaders natio­
le plus en vue de l'immC'llble de la di- aa ca.rgajson au complet. devant la fa- naux-socialistes voient les affaire-s du 
rection de- la poli~e un avis ainsi con- brique de ciment de Kartal. Son ca.pi- monde et par quelles méthodes il!I les 
çu : 1 taine, le patron R1za, dès les premiers examinent. 

Tout est en ordre. Tout est à sa place. 
Je me demande en moi-même i le 
tran fert de r Ecole à Ankarra n. aunl 

paa lieu. 
Un offtcier qui attend, comme moi, 

la venue du commandant, et à qui je 
confie cette .surpposition, me dit : 

Atatürk aimait beaucoup, parait-il. les 
haricots blancs. Et même. un jour, au 
couTs d'exercices militaires d'~pplioa­
tion qu'il suivait, comme on lui pré!iem­
tait urn plat de haricots destiné aux sol­
dats .il donne. r ordre au planton de le 
laisser sur la table et il rentama peu 

c To\1$ ceux qui sont porteUTs dr let- indices de la tempête, avait eu la PTU· \ c Mein Kampf >, qui est le livre sa­
tr~ de recommandation ne seront pu dence de chercher un abri à l'île d'Im- cré du n.ational-socialisme, nous éclaire 
adnus dans les cadres de lai police. rali. Dès le retour du beau temo~. tan- !suffisamment à cet t-ffet. Mais on 
I.Jeurs requêtes d'adm1 ion seront clas· dis que la Capitanerie alertait tous les' pe<Ut se demander avec curiosité Qu.cl­
sOts sans autre formalité. > ports de la Marmara, il se remit en, les sont les idées du Fuehrer dans les 

!..A MUNICIPAJ.ITF. route. 1 circonstances açtuelles. La partie la 

Du reste, l01?squ' on contemple cette 
caserne et sa moc;quée, il est impo eible 
de ne pas se remémorer les efforts dé­
ployés par ce sultan en vue de réorgani­
s~r l'armé;. ain!l'Î que le.s noms de Na­
poléon et de Séba .. tiani, qui y sont atta­
chés. 

après 
1 

LES ASSOCIATIONS 1 plus neuve de son diocour<1 prononcé 
P1•cncz. ln 1h•11il1• ! lll 1 I h" Il LPs 1l()U-écl1<tll~Jt~a t~!S dans la viei le e-t 1storique cité a e· - Nous somme-s ainsi, nous, le-s m.­

litaiTes. Nous fai<K>ns nos prép.a:ratif!'I 
sans apparat. Quand le moment vien­
dra, l'ordre de partir era .aussitôt exé­
cuté. 

Peu après, le soldat lui apportant un 
vetre d'eal\J. il se !'ouvi.nt des jours qu'il 
avait passé!I à 1' &:oie- et refu a I~ ve-rre 
d'eau demandant à boire de la ~ourde 
du soldat. 

Oeouls deux jours surtout vers J... L embrres de l'association des non-· mande, en présence de 'milliers de com 4 

tard, 
0

les naents de la police m1t1n1cipa- es m de pett'ts ~a -1 patriotes et .de délégations étrangères, ~ échangeables qui sont ,... 
le contrôle rv'lllrT le moment à F.:rninë- ·d, que le conoei·I est celle qu:i a tirait à la Testitution des Réfornws mllilaircs 

,..~-· priétaires.. consi crant 
nü. Ka.rakêiy et a11 pont, si les p .éton9 d' d . trat·ia ,.. ··tue! de ce aroupe- 1 colonies qui ont été enlevées à 1' .i\llerna-

. l d' amuus n··~ ~ 1. ''ID en pr~nant tou1onr.'I euir raite, mar- t t •' de ~os propn·e· • gne a la ruite de la guerre genera e. e J'ei donné raison à r officier. 
L'armée avait Rhsolument besoin d'ê­

tre réformée, ca·r le 'Pays était en dan­
ger. L'empire ottoman ne pouvait plus 
vivre dans son ancienne forme. Person­
ne n'était content dr r état de choses 
existant, et Selim III avait été le pre .. 
rnier à s'en rendre compte. 

En effet, il eût été impos..,.ible à une 
personne étrangère à l'Ec.ole. comme 
moi, de s "a.percevoir que les prépaJa· 
tifs de départ étaient terminé.9. 

Qtt~h1m•s élèn•s lllustrt•s C'hent r les trotttJ.rs et non au m1 1eu . t 1 f ais effectués dépa.e- tous les c: faits accomplis > a la faveur 
• 1. men es compo e f\• 1 . . 

1 L , I taireo, e que es r ls J'AJI .1. l · 
de a cnau ee. sent de beaucoup la valeu'f des pro _ . desque emas,::ne, utJ isant ~ cu-

Le commandant, entrant à ce mo­
ment au buireau. me demanda si ie dé· 
•traÏ. visiter J'&:ole. SuT ma réponse 
affirmative, il eut r amabilité de me 
faire accompagner dans cette visite par 
un jeune aous-off!cier. 

Noh'e école a vu, parmi ses diolômés, 
des diplomates, rl-. hommes d'Etat. des 
l'ttérateuTs. des jmistes, des poètes, des 
écrivains. des mathémati-:iens. etc ... 

Voici quelriues nom5 pris au hasard 
pairm1 les anciens ~lève.5. 

Pou..r le moment, les agents e boT· priétés, ont . quitté l'é'!ssOCÎation. lis esti-)constances av'7' une Temarqœble hab.­
nent au Tôle d':nitiatPl.rf!'! du public. en ment, pour les considérations qui PTécè-: leté, a.~ se d.egager des louTdes c_la~is_es 
attrndant que l"apolication dC3 nou- dent, que lwrs d·roits sont constam-1du ~ra~te de VeTsailles, le plus d1ff1c1l_e 
velles dispositions s\J1T la circulation 50Ît 

1
• . à reah&er sera, sans nul doute, c.elw-ment e&es 

devenue une habitude. · LA PRESSE ci. , 
Pouir y mettre fin, on ~· eff1lrca sur­

tout de rehausser le niveau et le force 
du pays. 

Tevfik pacha, ex-grand vizir, i\hmed 
Relik. historien. Vidinli TeYlik pa­
cha. mathématicien, ~uhtar pacha, his­
to1ien, Omer Seyfettin, conteur, Sa­
mt, peÎntte, Ali Riza, peintre, F erit. 
notre ambassadeur à Varsovie, et<:., 
etc. 

J .(' f11lu1· (:••ll"<''''·at•>irf'" tl'l'.-.tauh11l I • 'furiZlll • 1 Inte~prétant ~e mouvement antisémite 
Les p]ans d'.l fu•ur Consen•atoi..re et a.nt1comanun1ste en All.emagne com-

dï9tanbul, élabmés par feu le Prof. Le preinier Jllt.lmÔro de la revue inti-\me une question intérieure, les Etats 
On ouvrit wne école de bombaTdier 

à Sütlüce (Corne-d'Or). Le• cours de 
l-loca lshak efendi étaient 'uivis avec La classp 11'.\laliil< 

1 out d'abord, nous nous anêt0111 de· 
vant une enseign~ en rouge avec cette 
inecriptlon : 

Poeltzig, lauréat d11 concours O!'gani:sé tulée c TURZIM > vient de paTaÎtre. contraires à ces systèmes ont fPU J11e bor­
à ce prop.o.s. ont ité retirrés hie,. de la 

1 
Cette belle publication, présentée a':C:C ~er à regiretter les mesures ~ri-se~ à cet 

douane. lndép.endemment du plen gêné- un goût parfait, ~st ornée de ma.gnÜ1- egard dan.s_ c~ paya. La ~.odtfl!Cahon .des 
rai de l'édifice, des plans pa1ticuliers ques illustrations et c.ontient des aTti~ clau.ses nuh~1res du t.ra1te de Ve-rsa1lles 
!\Ont consacrés aux sall~s de m'llSÎQue cles excessivement intéressants. et l occupation du Rhin ne touchant pas 
~t de théâtre. Cett,.. derniè:e devra pou- Mais le burt de la brochuire ~ SUI"- I dir~te~ent J' exi~ten~e ~t la souver~­
voir contenir 800 .spectateurs : un des- tout d'offrir aussi b:en aux tounste:S et nete d aucun Etat, 1 attitude de~ puas· 
in en coulell'r en indi.que l'aspect futu"" vi,iteurs étrangers Qu'aux habitant!'li de \sa.ne.es à cet égard a été à peu PTes ana-

un grand ernpressemen1. 
Cette école fit connaître surtout lïm .. 

portance de la technique. Grâce à des 
officiers que r on avait fa~t venit de 
France, de Suèd<', d'Anll:lete'"Te. on 
éveilla dans 1' armée le -goût de r o-:-dre. 
des sciences, des l>atailles ran~ées. 

Gazi derohanesi, 29 birinci kânun 1320 
(cl'1SSe du Gazi. 29 décembTe 1904). 

\loi ·i la classe où Atatürk a suivi les 
cours conune sou.5-offici-ers d'étnt-maior. 
En y ~ntr,zi,nt, je rema.rque une petite 
ja!l"re d"eau potable à côté de laquelle il 
y a. un verre et un c masraha > ( kuel­
le en farme de gobelet ordînaittment 
en cwvre ou en métal blainc) . 

Oepui la création de r F...cole Har· 
biye jusqu'à ce iour, il y a au moin'9 
40 000 1eunes q;ens qui ont obtenu 
leur diplôme de sous-officier . .> 

"'"' .. Â.près classement, tout ce matér r.I se· not'fe ville, tout("' les indif"..ations Jogue. Mais, maintenant'. en procla~an(: 
ra transféré à la. commission technique inhé:rantes au dépaTt et à l'arr-j < Nous voulons .no~ anciennes colonies : 

On attacha de lïmportance à la fo-r­
mation de corps d'armée, d'après }<l. mé· 
thode européenne. On institua le c Ni­
zami Cedid > (Nouveau système). 

Ici ae terminent les notes que i' aJ pr1 .. 
ses. 

Je voodrals b:en savoir combien. surr 
ces 40. 000 'l""s-officiers, sont morts au 
champ d'honnC'Ur et combien so!lt mort 
de mort n.atuirelle. 

d la ~un:cipalité. et les adjudications rivée des bateaux. des traÎM, des ar 1 elles nous sont in~1spensables.; nous les 
PO'IJT l'exécution ..feq travaux, st-ront en- vions, les réductions ferroviaires accor- occuperons en tout cas >, ll1.tler ouvre 
tamées au plus tô•. dées par les différents pays, ]es adres- une nouvelle phase dans la v1e interna-

L('S dl•11ùh ft•i(Jot'iflqrn•s ses utiles et une Ioule d.'autros remei- tionale. 
gnements. De ~orte quelle constitue Il se peut que l'Allemagne, qui est 

Mon aunable guidr. me dit : 
l .l' •Nizami C1·1li1h 

Le Nizami Cedid était compo;é - Ce ne sont pas les mêmes. ~idem 
ment, mais les imitat ons exactes de la 
jarre. du verre et du c ma9?aba >. dont 
se servait Atatürk. 

Sou,cnlrs b'stori<1ucs 
On conserve à Ja classe devenue hisr 

torique, 98. physionomie d'antan. Il n.y 
avait pas d'électricité alors, mais une 
installation d'éclairage au gaz. Un banc 
enveloppé d'une étoffe de cO'\lleur vio­
let foncé indique la place que le Libé­
rateur OCCU!Pait. Une photographie prise 
à S3. &oTtÎC de l'école COmffiC 60U.9POffi. 
cier d'état-major et qui porte ta dete ; 
29 décembTe 19n4, est •u pendue au 

Mais je n'ai pas posé la queation. aa~ 
chant qu'à nÏmporte quelle époque de 
eon hi!\toire, le san~ de la nation tur­
que n'a pas été versé d'après une comp· 
tabilité bien réglée ... 

La coJTUillss1on d'enquête oui est un guide pirécieux pour les vi!Uteurs de couverte d'un bout à l'autre d.e machi-
chairgée de J' étud~ de la question des notre ville et pOllT lt-s peJ'ISOnnes dési- nes et dont la population croît rapide­
dépôt& frigorifiqueJ, des entrepôts et reuses d'entreprendre u,n voya~e. De ment, estime à son propre point de vu~ 
des emballages, ~'it partie pour Saban ~ ce côté-là cTURIZM .. est l'unique re- que c'est son dorait de chercher des souT­
ca. vue du ~enre, paraissant -on not're vH- ces de matières premières et des 'POssibi-

Elle examinera tout particul.~rt"menl 1 lités de développement. Mais en VOU· 

de deux régiments dïnianterie et de 
deux escadrons de cavale'fie. Ceux-ci 
devaient être attachés à 1.a garde im· 
périale. 

L'un des régiments était à Selimiye 
et l'autre à la m1!tai:rie de Levend. 

1 
e. 

les méthodes à employer pour a co:i- Ajoutons que c:TURIZM-. est lancé lant, à tout prix, r~cu?érer les pays qu'el· 
!lervation du raisin muscat de ce~t~ vil prur un jouTtlali~ite très connu de notre le a perdus au cours de la guerre et sur 

Selaheddin Gün11or. Le.s régiments étaient divisé& en dix. 
compagnies de 80 à l OO hommes. 
Lïnf2tnterie était armée d'un fusil de 
modèle français, d'un sabre et d'une 
baïonnette. L'uniforme était une veste 
r~e. un patalon bleu et une calotte 

La fâcheuse habitude 

du tutoien1ent 

Je. qui jouit d'une renommée rnéritee. 1 ville qui diTÎge en m~me temps une des lesquels elle n'a plus aucun dToit, ne 
. r l . 1 't' et menace-t-elle ipas la paix jnternation.a· 

1 Lt•s tlll<"te1111t'"'· 4•U lltllCS pus jmportantes 'Ols:{ences man 1m~ 
. 1 touristiques. le ) l.'Allemag,ne feria-telle 'Un tel ges-

La pl'Ulpart des anciennes fontaines te '? C'est là le point qui donne matiè· 
Je n"aime pas tutoyer, à l'encontre de créées jadis, dans un but human1tatte ...., 

1 
CIPAL re à réflexion à tout le monde, et parr- rouge. 

beaucoup de persvnnes qui se Jormali- et religieux, lea t:.<Jebilt, &<>nt dans ~n 
1 

THEA. TR f.... ~1UN1 ticulièrcment aux paoifistes, tels que L'un des escadrons de cavalerie 
coiFf>.Ue rouge et l'autre 

muT. 
Comhlen de personnes ont pu pré 

\ <>J? à cette date que- ce jeuine homme 
seirait, un jour, le "8Uveur de son pays, 

sa gloire ? 

seraient si on leur disait " vous ". état de délabremem complet. Le~ ?!mes DE TEPEJ3ASI nous. portait une 
Voilà pourquoi 1e pré/ère l'an.glafs, car violentes et continues de cc:t e ont -"' Si l'on en j~e. par les dépêches jaune. 

m~me pour in;urier en cette langue, on contribué à accroitre encore ce déplo- s E C TI O ~ 1) JC. A MA. T 1 Q. U E qui nous apportent un résumé des pu- Pour le Nizami Cedid, il fallait un 
se sert du pronom de la deuxième per- rable état de choseo. La direction d"8 ,J i•utli· ,, 11. le Ier Ot'lolJre rn31; tl ~O h. blications de la. presse anglaise et fran- revenu annuel de 20.000 c kese •·"' 

d 1 · l 1 d 'è persoiine Po"·r assu'?"tt ce! revenus, OJl institua. sonne U P ttrie, a eu:ri me Musées a fait de$ démairches f'n vue çaise, le discours de Hitler a wscité "" 
On n a pas to!Jehé à l'enseigne qui 

c:aiaCtères arabes l' ÎnSOIÎP· 
d · 1· 'e lova-• que pour l d 1gt 'QBE n' d · le cTrésor deR ïevenus nouveaux >· u singu zer ne S mp ,,,.., Id' éviter l'anéantis3ement comp et e ces 

1 
Ji: A en ces pays des sentiments e S'UT?Tise 1 

· t l R t 1 r-__ · · Celui-ci devait être alimenté par e Dieu e e o . ouvrages qui ont .1touvent une va euJ? Onune 1 k t ri .t tur" mêlés de ne.nrosité. \...C'Tla1n.s 1ourna:ux , • e porte, .en 
tian 

Erkâni barbiye, uçuncü sinif 
derahanesi 

Ceci dit, 1'ai vu. l'autre jouf, place du artistique très réelle. Lee plus abimés de S Hl "'P1\fue, ru 01 en considèr·ent même le dainger de p:ue1 1re produit des pToprietes ayant un rev • 
d bl . ·té · · ré 1 par \l. ~ükrU ~~nlt1 n1 nU s'élevant jusqu'à 150.000 pia~tres. Tunnel, Ull placard e pu ici , ainsi - sont l'objet de soins immédiats. Le-s au.- comme très proche. En cette matière. d t 

d _..._ aln.si que paT la solde .des s-oldats on 
digé : 1 tres, seront classés et subiront ee tra- ,..fHEATRE FRANÇAIS le teffiiPs est le meilleur juge. Il n'v a 1 

('Troisième claS9e d'état-major) .... Si tu ne veux pJS arvoilr 'frold en lùver, vaux de réfection par ordre ... d'ur~n- -" donc pas d'autre 11Jolution que d'attendre les noms ne figuraient 'Pas à l'appe' 
r·-·•- en é'~ ta. ·-""""-' de char.bon. OPERETT"'~ d · de ceux qui n'avaient pas pris part auJ' On voit, su pendues aux mms, les 

photos des camarade! de classe d'Ata­
türk. Parmi elles. je remarque celle de 
l"ex - m.nistre de lïntérieur et député 
de T ekirdag, M. Cemil. 

a.lb IA:" ·,t.JU.v ... ...._V>~ ce. SEl;TIO~ ~.., pour voir ce qui naîtra es Jours pro- I l aI 
li . 1·· t la ji\ I M dernières guenes et, en in, pa.r es • On vei era tout parhcu 1er.eznen • au D , r D X chains. d t Ce ton de commandeuient, équivalant 

presque à un arrêté. vous donne, tncontes­
lable711ent, l'envie rie ne pas donner suite 
li l'll•vlte, même si Te besoin se fa!Sait sen­
tir impérieusement de s·approvtsioriner en 
combustible. 

En sortant de !a classe, je demé161lde 
à mon cicerone Qt' eis sont J.e.s souverùr.5 
Qui &CTont conservés après le tTanslert 
de récole à Ankara. 

- Indépendamment de la clase.e que 
vous venez de visiter, me rél)ondil. 
on conservera les enseignes en maTbire 
où eont in!ICJ'its les noms de ceux qui aont 
tC>mbés à Çanakkale, atU champ d'hon-

011 peut me répliquer que c'est là une 
affaire de goot. 

Mals il y a, parmt le public, une certai-
11e classe qui fait toute son éducation de 
politesse par les publications des jour­
nau.r, la publicité, les conversations é­
changées avec des personnes polies com-

nem. 111e vous et mot. Sur ces personnes, de 
t .. :l1i3lt1ri«111c fic l'i11slitlllit111 telles annonces peuvent avoir une cer-

Après avoir vi"'ité le corridor où se taine t11/luence né/G.8te. Il ut vrai que 
trouvent c in.scriptions, nou P'fealons tutoyer quelqu'un ne signifie pas le mé­
piaoe au bureau rlu secrétariat où r on sestbner absolument, mais de toute /açon, 
veut bien me faire l"historique de réco· c'est un manque de poltteue. 

1 A ce propos, voici une anecdote que l'on e. 
V' oici les notes que j'ai pri et Que attribue à Ali pacha. 

je reproduis inté.Kralement : Ce seigneur était grand amateur de 
_ CheL-nou.s, me dit·on, Ja première tric-trac ,· son partenaire favori à ce 

école militaue a été créée en 1 796, sous jeu était un lsrae!ite du 1i.om de Nesim 
la dénomination d' c Ecole d'lngé- 1oueur des plus doues. 
nieurs > à )'emplacement où ac trouvait Toutes les fois que le pacha énonçait 
l'ancien lycée de Halicioglu. les chi/Ires du dti>, il ajoutait le mot 

Les premiers sou& - officiers d'urtille· ,. e/endimîz " (notre 111a1tre). 
rie et de forteres~e sont sortis de cette Quelqu'un, parmi l'assistance, a11ant 
école. ; demandé li Ali pacha si cette appellation 

Aprè3. la auppression du .:o"ps des était applicable d U1'· Israélite, '' Je ne sais 
j.aniuaires, on cho;sîea~t. parmi les jeu 4 pas, répondit-a, st cela convtent ou non. 
nee eergents et caporaux. les plus apte&. Mais je ne puis, SO!tS prétexte de m'adres-

Réunis ain î, ils fopna.ient les cadres aer à un Juif, adopter un langage trres­
d.es écoles créées d"abord dans les caser- pectueuz. " 
nes de Selîmiye et de Rami, par la wite. Or, dans le cas qul nous occupe, il est 
trandérées à Maçka. de l'intérêt du vendeur d'être toujours res-

C' est .ainsi que la premièrt- école mi- pectueu.r envers son client. 
litaire fut fondée à la c.a90'I'ne de Maçka, Quand apprendrons-nous donc, surtout 

noua déshabl-en 18 33. dam nos convers.:ztions. à 
C"est là qu'on apprenait à écrire et à tuer du tutoiement ? 

calculer. 
La premi(!re année de l" ouvertu'fe de 

)'école, :il y avait hujt classes. Ceux qui 
en ac>rtaient étaient Tépartis en groupes 
de cC'Tlt, dans les régiment&. 

A )'époque du sultan Abdulmecit. l'é­
cole a été divlSée en deux parti'"'•· eous 
les appellations respectives de c M~kt~­
bi füntmu a keriye > et c Mek•eb1 lu· 
nlfnu idadiye >, c'est à dire, Ec.ole mili· 
taire des sciences et rf.co]e secondaire mi 
litaire des sciences. 

Entretemp!, la construction de l' édî· 
ficc à p..,_Jll de !'Ecole Harbiye avent 
été achevée. ces deux écoles y étaient 
tran.léréee. en 1848. 

A cette époqu~. lt'! Harbiye conteoa.it 
troJ..s cla es. Il y avait 7 8 élèves, al ocra 
gu' ctu•llernent il Y en a 2.500. 

En 1849 le nombre des cla...es a été 
porté à 4 et en t 850. récole formait. 
pou;r la pTem1ère fois, 5 sous-officiers 

Burhan Felek 

(cTan•) 
--~----o,--~~~~-

~1. Titulescu est au plus1nal 

Bucarest 17 On apprend de Sai11t-
.\1oritz que M. Titulescu est gravement 
1nalade ; on a dû ~lui pratiquer une tram­
fiuion de sang. 

Le congrès des auteurs 

et écrivains italiens ---Naw:. 17. - Le 11, 12 et le 13 octo-
bt'oe se tiendra œ trol31èmc congrès !lia­

~ dœ auteium et éc.r.tva.lnls. l'l eu>tre 
dru1I; ce cadre des cë!ébmtlon« db !a Oam­
pome. ua personn.~IM< lies plw en vue 
du lll.O!llde du théâtre, de 'la ipoés!e et ~ 
l19. Uttérature y prentdronlt l(Jt3tl't. 

cours de ces tentatives de restauration, l,iJ . Ü . NotU voulons croire, pour notre paTt, fermages et toute§ les allocations 0~ 
d les bénéficiaires viendraient à mour1f· 

à sauvegairder la valeuT historique es ( t>,·is· Slll' l•t llotiC)l(') que les Allemand.,, après avoir examiné 5 
c. Les rentrées du T réeOT des reven'U 

monuments en question. i)péreste d'\"\eS .)lir11u11ii, :\Iu~uque ile ~!au la situation, l'apprécieron!'!. ex.actement. nouveaux avaient dépaaa.é, en 1805· 
L'ENSl:JGNEMENT ri1.;e Yvan, traduit par .M. gkrein H.t§id Le Fuehrer peul aussi parveni'f à us 

'-'' 1"11 t· 1 • \jl''llUllH~~ l.n• .... •• reco"·1·r a· la force et sans don· 70 millions. .,111111 1 ca !OU l ('S 111" ' . POt:R LE!i E!\l'.l!\TS ~·~ -· . 1 
· · · ner 1,·eu a· des t,oubles internation.aux Pour la lll'Olccl1on 1 U 1mys 

La commission chairgée a.u m1n1stere A T M A Q J K 
de l'lnsttuction publ.que de l'examen F . terribles. Tout d'abo:d, il Y a le moyen Après avoir formé le Niz.ami Cedid· 
des·p.rogramm.es df', l'enseignement dans de li. Afi( Al.itty, .)lu:ihp1e du ~tthn•i Eg~ de chercher à faire triompher tout droit. on construisit des casernes à Tophan.e: 
les lycées, reconnMssant ju tifiées les qu~I qu'il soit, par les voies internatio- à Beyoglu, à Levend, à Usküdar, 8 

plaintes suivant lesquelles ils e.ont trop l'11 tliSCOlll'S (lC :\1. ~ChllCht nales. Par contre,. il n'est pas possible Haskoy pouir les bombardiers et les fo.~ 
chairgés, y a •ntroduit des modifica.. -·- d·e se représenter le désaslJTe qui terait sill.i:eis-marins. . 
tian~. Elle a mi. atl point le programme Pour une solution paci- causé par u.ne jlUerre pouvant •naître de On aménagea de gra,nds bassin• • 
établi pou!l' les études dans los écoles d • l cette question. Tersane (Kasimpasa) • on éleva des efJ' 

La • . . t fique es questions vita es En tout cas, une nouvelle guerre si- trepa·ts a' UsküdaT. prirna;res. meme com.ITU4SlOn eti en 
princtpe d·a.vjs d:: porter à 12 ans la des nations gnificr.ait la fin de la civilisation euro- Toutes ces constructions ont été 'réa-· 
dut1ée des études da.nt les }ycée!I. oéenne. Aucun pavs n.e saurait a!'!.sumer lisé~ avec une hâtr. fébrile dans le court 

, ,. 1 l · l'S Berli·n, 18 A. A. - Devant le con- la louTde respon"8bilité d'un pareil dé- de'lai' de deux ans. En même tomps. oJ' l..,tllll•li~Sit)ll uaU~ t"!', .)'t'l' . 
grès international de fondeuTS à Dues- sastre. Chacun doit être plus maître de prenait des I1llC11llres en vue de proté1tel 

et <liltl:-, les écoles lllt>)t'UJICS !eldorf, te m.in1stre de l'E. N., docteuir ses nerfs et chercher à régler les Ques- le pays C()([ltre l'invasion ennemie. ~ 
Les insc.riptionis pour les lycées et lee Schacht, a iprononc.é un discouTs où il ti?ns vitales de tons _les ~Y~ à la faveu'I' 1 fabTiquait des oanons du nou.veau mode: 

écoles moyennes 0nt pris f1n, le délai a dit notarn.ment : d un organe de sohdante 1nternat.ona- le on consttu.i&ait aux chanheTIJ de Tel' 
imparti ayant expiré. c Le pewpki allemand n'abandonne le. C'est là notre voeu le plus P'?Ofond sa'ne des n-avire6 nlus modernes. On tif' 

Les nouvelle& demandes sont enre- pas respOÏT qu0 une tt0luti0'1 pacifique et J.e plus Cordial. .. .. sait des ét1lffea dans les ateliers o'J' 
gi."'itrées, mais lee intéreasés eont ms.. des questions vitaJe::. dee diffé:rentes na- N. A. Kuçuka vert<f à Selimiye et l'on imprimait uf' 
crits comme candidate éventuels, tions ser-a <possible Plus que jamais, -----0-------- \nouvel essor à l'industrie du pays .,ri 

non pas pour les écoles où ils l'ordre est menacé par les menée• bol· M. Hitler passe des troupeSlpassant des commandes aux centres d• 
désirent êt'l'e :rcç•.u, mais pour celles chev~te, et il fa.ut que le monde se Ten- production ùnportants tels que : DaJ1181 ~ dont les cadTes permettra~nt leur ad- de compte d·e ce danger. La paix et l'or- en revue Alep, Diyairbekir, Manioa. Chypre. i 
mission. 

Le l'Clülll' <Il'~ )H'Ofr~SClll'S 

d'l ll"l'l'~lt(• 
Les p>afeseucr.s de l'Université qw 

avaient entrepris <les voyages d'étude-;, 
à r occasion des vacances ou ceux qui 

dTe, l'existence et le bonheuT des Wü<2'burg, 18. -. Une i:ramde r~~e' mir, Usak, Bwr~, Trabze>n, Egypte. uél 
peuples dépendent enti~~ment d'une mihta·l'TIC a eu l.i.eu hier, PoTes de Wurz-1 La caserne d artillerie et la mosQ ~ 
entente pacifique qui n·eat possible Que burg, en présence du F·~hiier, du mi- de Selimiye aont donc dos ouvras;?e~ ati· 
i;i lee diyigeants des diverses nations nistre de la guerre du Reich, von Blo.m. I datent de cette fiévreuse pé-riode d sG 

éta,blissent et maintiennent un contact berrg et du commandant en chef de 1 vité. 
Ahmed REFIK· étroit. > l'armée, générial-ma1or von FTitsch. La 

revue m.Mquait la fin des manoeuvres 
dru Vème Corps d'armée A cette occa- .\!-Monnaie 
sion, M. Hitler remit leurs nouvelles en· 500 ptrs. 

ancienne 
; 

équiva1ent 

sei'f(nes aux commandants, tandis Que I -------·<>--------
retentissaient les salves des batteries. 

1 
1 

J\1acabre ! ... 
Dans une allocution aux trOUlpN, e 

Fuehrer, ell!Posa la signification de la On a anTêté à Usküdalr le rée.Id~ 
nouvelle a.rmée populaire. ~ général-~ Hasan Basr!. qui Mtenrait les morts v;, 
major, von Fritoch, le remercia au nom leur en!e<vcr ilœ doelllt.s la!Uri1icées ~ 
de l'a'Tmé.e. pour les d•ra.peaux et les é- 1 vendre ensuite. 
tendard.s reçus de sa main. 1 

Le défilé des élfments motorisés al • • 1 'l' t 
été particulièrement impressionnan~. Le notaire Ill( e 1ca ~ 
Les manœuvres roun1a1nes r.e nmatre de Fatlh. f?ükrü. a été ...,1 

1 t · • lies Inspecteurs ooit consln1té "" 
BWCMest, 17. - Le.. grandes ma-1 e .' d'to . de ·~~ ~m~ f'fl ei1 

d ]• • · t aVa.ilt e urne •v• ~ ~... ~~ noeuvr.es e arrmee rouma1ne a\l/Ton +.. nt 

d . b · posa.rut = dooumen~ qu .. 
lieu au dé.but octo re, en preeence 1 déJà été emplQYéS· 
du roi Ca.roi, à Lugaz, dans le Banat. des tlanbroo aya.nt 

Une conférence inter- Br-a-,-,
0
--n-o-s-oJ.-e-u-n-es_g_e_ns 1 

. l ' '/ 
nat1ona e Les unlvarsita.ireS ayant apprlS ~ 

B11can;1at, 1 7. - La conléren<0e pré- oordonnier Kàzlan ven.dallt de l'h ~ 
· à des ~. et apres <IL'Volr eu:ic•v_.,t 

P aTlementaiJre du commerce, sera 1nau- ~. 
· mes oorut.rôlé iles fa.its. en &e SU!l'Pre-,.,, 

gurée. cet après-mid.i., avec la pa.Ttic1pa- à ~ 
tio ndes délégations ollicielles de 2 1 en rJagœnll; diéilit, l'ont rem.lis !La 

L'enquête est en. cours. Mihctcus d{ouucs" au combat ne.tioœ. 
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CONTE DU BEYOCLU • d T qui. .s'évincèrent lea unea les autres, il 
un c~iJT~ul a'<clane 1 Vie Economiqt1c et Fina11ciè1~e,L'em:p1re es ures ::::J1é::~e~tmfc::nt': q~~s:i~l~e~: 

L'écouteur du téléphone repo9e à I d gnea d'être signalés, Catastl~o11he côté de son crochet ~ UX n es 12 Les Turcs vainqueurs introduisirent 
Voilà... Trop occupé d" yane, 1 JJ t à J - is 1sme aux n es el y repan • El "] • te des re'd··~t1"ons des droits en yigueurr 1 '41 l" !am" 1 d 1· , 

1 

Au pav1 on ure a po•" le ch--bon et les autres minerais -·~ T 'il -·~ n'a 1Pas c raccroché >, hier, après "" ~· ~· L Tuicluk dirent. C'est grâce aux ures qu e-
Par p,·-e conve ..... tion avec Jacqueline et le m1- Foire de Salonique exportés à !"étranger, esMehmed xi•te aujourd'hui <'.ux Indes plus de 70 ~· Thibaut. cro, indifférent tupide et &OUmis. a La réduction du f rèt Tugluk ( 1320-51 ), qui millions de mahométans. Le fait que les 
le ménage de Braye était vraiment pie'U.Sement tiransmîs à l'épouse -«>uf-; Au coura de leur visite au pavillon d monta SU!' le trôr.e a•près avoir a.ssassi- Turcs musulmans, rpeu nombreux aient 
•n ces temps di,.olus où l"urne sacrée fra'1te, qui n'avait pas lâché ao>1ez tôt rurc de !"Exposition de Salonique, le Slllr le.s démarches du Türkofi · ee né le premier oouvera'in de la dyna tie, pu fonder .un Etat et une civili ... tion 
de la mocale fwt p.ar tous les pore•, un le récepteur, tous les mots charmant• prince-héritier, S. A. R. Paul, et le compagnies de navigation étrangères ont Giaseddin, fut un roi, ami des arts et multi.éculaires da.ns •Un pays étranger 
lllénage n<>rmal, aam et charmant. qu'il d tinait à la clanseuse du c Mou- Premier hellène, M. Métaxas, ont ap- réduit le fiêt pour certains ••h · des sciences. Mais il eau ... , par des en- à .tous les égairds, comme l'Inde, eat la 

Il y avait d'abord de cha.rrn.ant que lin Rose> 1 procié les figues d"b·mir qui Y étaient', cles d'exportation, tandis que cer • treprises qui dépassaient ses forces, la preuve la plus éloquente de la capac.té 
lui s'appelait Jacques et qu'elle s"appe- 0 exposées. 1 taines ont dû demander des instructions ruine de l'Etat tu'!'c de DolhJ. JI "xila la et .des aptitudes des Ti.m;s en matière 
la.it Jacqueline . .La fraternelle baTmonje L' t A t : L "d i sacs de de leur siège central. population de cette vi!Ie, qui avait sou- d'administration et de civilisation. 
des prénoms avait peut-être, my•térieu- engagen1en genan ••• , e p01 S Ces On pense qwe les réponses seront fa- levé aa colère, à Davagir, laquell~ e.vait Les poètes h>storiens. philosophes et 

•ement, présidé à !"union de leurs -·~ 1 ponunes de terre J vorables. pris Je nom de Devlet ahad. Il était op · savants te.ls que Firdousi, Elbiruni, lb-
coeura à l'entente de leuns &ensibili ée. M:tdame Ch!rlst1n@ Ya.nk.ovirt:.ch. présen- f t" portun, eu iégard a:Jx dtmmen~ions de l"E n.isina (Avicenne), dont les ouvrages 
la m:.gie musicale des syllabes n'est !;ait de.mièrem'-'lllt ""' trilmmlll civil un do- A la ..Wte de• plaintes qui lui ont 1 ~CS tranSaC lOnS COOlnlCr- lat, de IT.,...férer la capitale de Delhi sont toujours hautement pnoés, a'é -
1><la une expression vame et !"on corn- mi:.11emt pœitarut lia 'lgnature die M. Ch:ur- été adrecsées, et qu'elle a estimé fort ' ci·des anglo-turqucs à Davagiri, c"est·à-dire plus au oud. raient formés à " cour des 60UVCTains 
f)rcnd très bien qu'une ympathie - les Laerolx, oltoy"n fro.nçaJs, "t PM" le- justifiées, la C. C. d'l11'1anbul, revenant ' ' !\lais le transfert forcé de la popuJat;on turca. lia ocnvaient leur liVTe en arabe 
t<>1>t art.ficielle 

6
u début. et qui a'affir- quel celui-cl S' • , ea.lt à payer une in- •Ur sa décision pre...,,,ère, a consonti à ,\ la suite de la conclusion du traité de Delhi ne m.anqua pas de provoquer "" en pœsans. .., soumettant aux cou-

ille ensuite - puisse naître entTe un denmlté de 1.000 LtQ!l. à !la ~. ce que les a.acs de pommes de tene de comme<rce avoc l"An!lleterre, <CTtains des soulèvements dans le pays. Il es- turnes de !"époque, QW voulait aussi, 
Georges et une Georgette, un Paul et fdlm le œ.~ ou a tl<' oe ~ J1lS avec mis en vente aient le poids uniforme de nos exportateurs se sont mi<i déjà en oaya de repeupler Delhi en y faisant en Occident, que ,]es ouVTages funent 
llJ\e Paulette, un Raymond et une Ray- ld:le. Oe~ asvait été déboutée de !la de- de 75 kil01> au lieu de 50. rapport avec les r.égocianls anglais en venir des habitants des lieux environ • écr;ts en latin. 
lllonde. On trouve d'abord que c'e&t m:a:nœ i~ ayant amrmé Que lJa si- Les poissons sont leur proj><>Sllnt de leur vendre du millet, nant>, mais l"entreprise ae.véxa ma - L'h,.torien Fah1eddin Mübareksah, 
arnU58.nt, que c'est c curieux > et ça i;OOlture !lgu.r:mt au ba:s du lreQU n'étailt du son, du blé et d'autres articles en- !aisée. Bref, il ne reste presque plus qui vécut à la cour des G<>rlu et de la 
auffit pour que la .:onveraation sen- pas lJa ~ioo. et l'enquête iayn:nit prou'"e abondants coore. rien, dans la Delh.i d"aujou~d'hui, de dynastie d.,. chefs milita;n,s. donne une 
g~e •ur le mode badin et glisse peu !JU''" en étrut nlnt.1.1. On sait que la nouvelle convention of- !"époque des Memlûk et des Tuiiluk. 

1
·de'e précise et éloquente du rang très , rl ln Vu l'abondance du ;poisson, on a f 1 b·1· , d l' , d t 

a. peu vers les tendres et sérieux pro- Cette fots-<:1, c'est M. Lacroix Ql a - )' re a poS1Si I tle e se ivre-r a es ·ran- Les ruines <le la Delhi ·d'alors se trou- important que la langue tulfqUe o<::cU1Pait )
·-- d'aven1"r. ten:•.t nlVV"-'-- a· M-~o.me y,,,-1.-,.ntch l'VYI•"" commencé les préparati:fs pour expor- .,,...ct1"onR a•·ss"1 bien par voie de clearina li 11 f -~ .• .., ~-= ·•"-" ~,~.. Y-- - ·" ~ vent au au.cl de la vi e actue e, qui ut à cette ·~poque aux Indes, quand il é<:rit 

Jacques et Jacqueline sentenda•ent \.Qge de flllUX. Le t""bun;al péruill, clam SIOll1 talion de ce produit. que par celle d "éohan11:es pairticuliers, construite au XVlllème siècle pas .Sah· dans son ouvr'""'"e. qu'il n°exi&te .-au-• · d 1 · 1 ... ,,..-
1 Ma1·s comme les prix ne sont pas · f ·1·1 t d' J les 1a.n -

il rnerveille. Jamais W1 nuage, 1aanais audiolt"'....e d'hre!r. a enten1 U e TCQU,.;),l•lAJ.lre ce qu1 ac1 1 era e eve oppera çihan. desicendant de Tamer . oune Ian~•P plus parfaite et plus im--~' ,_ encore favorable:3 pour l'expédition, . . 1 1 b--~n h.,.,rt. C"était un de c"" couples ex· du ntinl,;:,crc pllb'..ll: qui a d.ellna • .,,., ...,. tran chons comniercia es entre es Une autre mesure qui mocontenta portante que le r.uc. Celte langue est 
CCJ>tionnels dQnt les concierges disent, Oltlàllll!nlalton de l'iiricUllpée Mai'5. è:l.nti sa les pêcheurs tTav<1.illent à ce quf_e Ides deux pays. Je ,peuple, fut l'émission d'une mon - "ui·ourd"hui d'un 

11 

.... ooe plus aênéralisé 
P êches soient p]u,, abondantes a 1n e --.. ~ 

dan. les quartiers populeux : c Ce qu p!aiùOl!'."'!e 1"'1Vccart. de ce:l'.e-ci aya:nt nt- Quelques données sur la naie basée moins SUT sa valeur intrin- qu"allltrcfois, car la plupayt des d11<ni-
1J,, sont gentils 1 > rmmil qoo 1'l. ;r:a.tu.e :n'mt pas de M. les faire baisser. oèque que MU la ;>;aranhe de l"Etat. Tuit taires et des chefs militaires eont turca. 

Un enfant, ils souhaitaient ravoir l..<l.œ"olx. le texte du reçu est œpendhm Les tnodifications appor- filature <le Bakirkôy luk fit frapper des monnaies de cui . et qu"ils dét~nnent les bienfail5, les •i· 
bientôt pour complét<>r le bonheur de de ron écriture, l'auditmee a été renvo - ' vre en lieu et place de I' OT ,quÏI retira chesses et le pouvoir dont chacun a be-
lotar foyer. y;o à W1 Mitre Jaur, pour peaimettre en- tées à Ja liste C du traité L'u11cientH> fahl"iqut•.-Lcs '"'Ille~. de la circulation. Mais cette mesure fut soin. Les rnobles, les grands et leurs en· 

Jacques remue de grosaes affaires. 11 ~ a'UX cJa}>Œ'ts en êcrl:tu.res d se • -1-'l"t)ctuetit>U.--l\oillbt•c cl't,u\·ricrs annulée en .présence de 1a véritable fants sont au service des "fuTCs, et c'est 
turco-suisse 

.. t très occupé. Jacqueline, affraru:h1e ;irononlcer. : installée en 1850 ,la filature de Ba- c.rise que provoqua l'afflux de pièces giàœ à ceux-ci quïls sont heureux et 
de soucis maténels, entourée d'égards, --------o•------- f Voici les modifications pœtées à la kirkoy est l'une des plus anciennes us.i- fausses de cuivre, facik-ment imitables. honorés.>. 
d'affection, gâtée, n'a qu'à .se lai:tSer L'hotllllle-autruche.... liste c année au traité de commerce nes de textile de 'furquie. D'autre 1part, TuV,luk entreprit une Da.ns l'architecture, les Twrc.s de cet· 
'lier ...,. le calme fleuve des jours dont turco-suisse. Complètement rén<>vée et agrandie, campagne au Thibet da.ns le but de te époque orêèront grâce à une combinai· 
1.,, escales sont la modiste, la coutu- Trlœte. 17 - A l'hôpitrul. d la Ville, On " fait une ,éduction de 600 pai- elle offre, pourtant, aujourd'hui, très s'emparer de la Perse et de la Chine. oon des styles persan et turc, une nou· 
<ière, le bottier, et le point termmus, le on a opére un nommé Malrw Fusco, ":l.· re• de c.hau .. ures à la ·position 65, de peu de ressemblance avec ce qu'elle é· Les deux entrep!ises échouèrent !"une velle architectu>e turco-hindoue. Des 
thé chic lorsqu'elle est t<>ute seule, le valeUJI" d'obJCl!s en fer". On a. !Jrouvé da:ns 2 000 k ' la ·ron C 75 de 10 tait il y a 86 ans. a.près l'autre. Des malheua-s succédèren! chefs tels que Balaban. Kutbeddin Ay ' . g. a • POSI 1 • f b lh l 1 
Porto avec &<>n mari quand 1! n est pas[">""- œtœnn.c 15 cll's, une cuillère, 13 crn- mille kg. à la position 379. De ]"ancienne a rique, il n'en reste aux ma eur•, es sou èvements reva- Bey et lltutmus réalisèrent dea travaux 
-CCapa.ré par dea gens d"Amérique ou i•an.s dont 2 ILUlomattques, 5 stylœ, 4 On a, par contre. accordé un con- seulement que les fondements, la struc- gèrent le pays de plu.. en plus appau- d'extrême .importance, deatmés à ac· 
de Tch<coslovaqu1~ qui veulent acheter =ts, u..i rn.orœ:i.u de !er, 5 ;pièces de 2 t,ngent de 5.000 kilos à chacune des ture entière a été refaite selon les néce>- vrii. croitre le bien-êtr~ du 'Pay (irrigation 
<>u vendre d.,. ch<>•es. Ures et pet.te <:haine pour c:és. L'opé positions 380 A et B. si tés techniques les .plus modernes. Le célèbre voya11:eur berbère, lbni canaux, hôpita.ux, routes, etc.) La ma· 
Aujourd·aiw, ce sera le 1porto a.vcc mtkxn a Ql pnifaltenumt réussi, que Fus-- 1 Ex.plo 1tée durant les dix premières Batuta, qui s'était rendu à cette époque gn.ifique mosquée de La vieille Delhi, 
hcques, avant ce dinCT des c Ancien• "" put delnl.111lder ux ~ s'.!.s ••• et celles introduites a a années par un groupe privé, la fabrique aux Indes, fait une description brillante, appelée Kutupminar, est un des beaux 
!::lèves de Centrale > auquel il ne peut ava;ent reLrouvé 11'.ü monnaies. l' te No n de Ja conven- passa: à !"expiration de ce délai, à la quoique exagérée, de la vie à la cour spocimens de !"architecture de cette é-~ dispenser d

0

a.ss.ister. Et elle lui a su - -1 IS '- charge du gouvernement et peu après de. Tul(luk ainsi que de la vie sociale Poque. lltutmu.s, lui, posa aux Indes les 
tré d"avoir réeervé, pour elle. enlTe les I Banca Comm.erclale Itallana tion turco-suédoise fut mise à la dispo ilion des autorités des Hindou.. bases d'une admini trat1on solide. La 
lloucis d"une fin de journée de bU1Teau et militaires. L'Etat des Tugluk fut démembré co1>r de ce d=iCT et celle de &!ahan, 
la corvée d'un banquet, une heure d"intt- C1plt1I eutièrement tersé el réserm Des modifications ont été introdui- Elle fonctionna dans ces conditions 8/Près la mort de celui-ci. Le Bengale, le btaient le siège des arts et des l<0ttres. 
lllité d.ane la pénombre rosie d'un coin Lll. 8/•;>. 76H.0:>4,{;I) t"" dans la lisLe No. 2 annexée au trai- durant 60 ans et s.ons quïl y fut appor- Dekkan et le Sin dia furent é.rig.;. en Les <uines actuelles de la vieille Delhi 
de bistro élégant où r on boit le vm cha· - -- té d-e commerce turco-suédois. té d'amélic>rat1on ~rieuse. Ce n'est qu' royaumes indépendants. d-01nnent Ultle haute idée de la Tichesse 
leureux dans des verres fins. évasés et Direction Centrale MILAN Malgré !"excédent du contingent, <>11 en 1925 qu" eHe fut cédée à la Banque E.n 1 398, De.lhi tombait aux mains' de ces l""""'""S, ain~i que du $t'<>Ût et de f ~·lllaJes dan.s toute l'ITALIE, ISTANBUL 1 d 'd d d M • 1 li --,~ T 
ragiJ.., comme des volubilis. a autorisé e e ouanement e eux Industrielle et iniere, aque e, ayant de Tamerlan. !"amour de !"art qui animaient ·les ures. 

Mais depuis le déje<Uner, depuis le dé- IZMIR, LONDRES mille kg. de pa.pier d'emballage. été liquidée en 1932, elle ·passa en 1933 La dynastie des T ... iiluk i éteignit Alaeddin Mehmed Chah 1. de la dvnaa-
Part de Jacque., une lassitude l'a acca- : NEW-YORK Un contingent Je 15.482 kilo~am- sous la gestion de la Sümer Bank, qui ve- en 1412, à la mort de Mahmud $,h li. tie des Kilci, fut, lui. Je premier à adop· 
blée. C"est peut-être un mauviùs tour de ' Création& d !'Etranger : mas de gros carton brillant a été, en nait d'être créée. Les Seyyjd et lea Lodi ter dans !"administration du P•Y<. une 0

•tte bouillabaisse, énergiquement rele- Banca Commerciale Jtnllana !France) outre, accoTdé. Les améliorations graduellœ accom- Sous le règne de la dynastie d~s Sev· ·politique laïque, et il seHorc;.a d'autre 
•éc, triomphe de leur cuisinière, et dant Paris, Marseille, Nitr, Menton, Car.Ï Le contingent suppr;mé de trois plies du temps de la B. I. M. permirent yid, fondée par le chiite Devlet Han. part, à gagner les sympathies d"" Hin· 
11 1 fa"bl d - - 'f 1 nes, Monaco, Toulouse, Beaulieu, Bonte Il k"J d t h a e·te' Temp)a · · d ·1 d d M !ta ( 1413 1451) et d 1 • 

a ont a i e35e e J"'éU o er sa'I'IS i mi e 1 0:1 e caou c ouc d atte1n re, tant soi peu, un ren e- gouverneur e u n - 1 dou vis-à·vi.s e cura maitres turcs. 
'<>uci de ses ravages possibles. Le café, Carlo Juan-lr.o-Prna, Casablanca, cé par 5.000 kgs de balles pour jeux. ment normal. de celle des Lodi, fondée pa.T Behlul (De l'cAnkaru) 
deux doigt de cChartreuse> n'ont P<i'I ' l.lllarocJ. ] j b } De 41.000 mètres qu'elle était en Lodi, gO<Jverneur du Pendjab ( 1451-
\lténué •on malaise. ; Banca Commerctale ltallana e Bulgara La réco te ( e ta ac ( e 1922, et 177.000 m. en 1924, la PTO- 1526), l'autorité de !"Etat ae limita à 

E:.J!e s'est étendue, libre de vêtements, Sofia, Burgas, Plovdy. Varna. Düzce est excellente duction a' éleva à 738.420 mè!Tes en la seule ville de Delhi. 
°'> peignoir, sur un divan. Une grande Banca Commerciale llaTtana • Greca 1926, et 1.639.670 m. en 1930, Résultats de la 11cemière donùnation 
~la.:e mu.raie lui renvoie oon image. La Athènes, Cavalla, Le Pirée, Salonique. La rocolte de tabac de Düzce ut E.n môme temps, la qualité du tiuu turque musulmane aux Indes 
tête sur la main, le coude enfoncé dans ,

1 

Ranca Couimercfale Jtaliana e Rumana, meilleu'l'e, cette année, sous tous les produit commençait à êt.Te excellente. Bien que la première ,domination tuir 

~ couasin, elle c fait • très R<camte<, Bucarest, Arad, Bra1la, Brosot>, Cons- rappoTls : qualité, quamtité. Après une dépense de 200 mille li· que mu ulmane aux Indes, dont la d·u-

JEUNE FILLE, connrussant 1• turc, 
le français, l'italien, l'espagnol. très ver.­
&ée d.flnS les travaux de bureau et P<>U· 
va nt s'occuper de tout genre d" activité 
commerciale, cherche emp]oi. S'Rdrc1ser 
sous P. C. aux bureaux du journal. 

lllo.is elle ne a' en aperçoit pas. Lente· . tantza, Cluj, Galatz Temlscara, SI- Au"6i, dès maintenant, les né<(ociants vres, accomplie du temps de la gestion rée fut de plu• d<> cinq siècles, eût été 
lllent, ins;dieU<Sement, une atroce m1· blu. pour accapaTeT la •écolte ont commen- de la B. !. M., con;istant dans !"<chan- marquée par la succession des dynasties 
ft~ine La coiffe, lui emboîte le crâne, Banca Co7nmerctala lta.ltana per l'Egit- cé à f.a.üre des avar:ces aux cultivateurrs. ge des vieilles machines contre de plus !!_~~-~;_,,_i;:~~~~~~:;,,,:~:.,:~=::!:;:.-... -.,..,,.,,,.,~..,_.._,.,.. "'-"'-"·-"'-,,... __ ""'""'""'~""' 
u1 donne '" mal de mer. Pou1·q uo"1 les bas ne sont-ils modernes et une fois la rationalisation M 0 u V E M E NT M A R 1 T 1 M E Le temps pa e. L'indisposition ne s'a~ to, Alexandrie. Le Caire, Demanour, de la fabrication obtenue, la vente sm 

Acc..:!pterait tout emploi également 
dans m~gasin.. 

l>;\i•e paa. Mamourah, etc. rd S ? les marchés a' accrut toua les ans. 
. - Mon Dieul murmura-t-elle. jamais 1 Bcnca Commerctale Italtana Truat C11 pas so 

1 
e . Par exemple, tar.dis qu"en 1925. les 0 l D T p 1 E s T 1 N 0 1

• ne POOUll"rai aller retrouver Jacques Il New-York. U11t• ''IHIUète !le la C. C. I. I. ventes atteignaient 6 '7o de la ver.te L l n. 
faut qu.c je le; prévienne. ! Banca Commerctale rtaltana Truat C11• La section industrielle de la Chamb•e totale dont 94 % étaient repré9en- Galata, l\Jerkez Rihtim ban, Tt'I 44870-7-8-!} 
1 l'appareil télôphonique n'est pas Boston. 1 de Commerce d'Istanbul est en train tée par J.,. ventes militaitts, les ven- D E p A R T S 
Otn c d" ex.aanine:r les raiso~ pour lesquelles t 1 s h' tte" · e t 32 pour G t 1 l'" , B 1 11•1 . . Banca Commerciale Jtaltana Tru.at JI es sur e marc e3 a igruT n Ci<:LlO partira Vendredi 18 Sopt. à 9 h. des Quais de ala a. e irue r n( ' - Allo 1 Monsieur de Braye 1 , les bas vendus sur place ne sont .pas ISO· cent en 1928 et 45 % en 1931. T . L Phlladelphla. 11. La '-b . f . . 

3 
OOO renise et rieste. 

'eipp.aTeil tombe eur un Jacques e.n des. l'a ir1que onc.Uonna1t avec · à .. 
1 

l p· ~ ~ 1
88 

1'1araeille i>lc~ travail : il a iaur les gen<>'Ux Elviane. A/filiattoru à l'Etranger : J Certains fahric1'nts, interrogés, esti- fuseaux à cette époque. Ce fut après :-;PAHTIV}<;NTO partira Mercredi 23 ~eµteniLrG 1' i. pour e irue, .. ap ' ~- R . Banca Jella Svlzzera Italtana: Lugano m J' e SATl de fils que lea ma· ,. . L. __ ,, ' • l S"" nt (Jén•• c 1 l b
·

1

t gil'l du c Moulin ose>. un petit u ent que on s '" que wune .1ut tra.nsrere,e a a umer,... I.e n.'rn CILICIA putira ~er<:redl 2.3 :-iept. à t7 li. pour Bourgai, Vttrna
1 

ana an za ()Ut de danaeWte, pas gra~. pas lourd, Bellinzona, ChitUao, Locarno, Men. 1 chines à tricoter ne peuvent sUJpporter. Bank que 1 on 8C'lngea a une transfor· . 1· üala1 z et Braila 
.... . d J~-10 D" ]" tr"L t • 1 mauvai.8e . 1 Sou JDtl. . . B V c at ,.,,, Ode••a )~1 terriblement endiablé et très rô· .,.,.., · autres al' l:Juen a a matloo Lota e. 1 ISl~O po.r,ira jeudi ~4 .Sept, à l 1 h. p11ur ourgas, aroa, oo an ..... , 
•après deux cocktails. Banque Française et Italienne pour qualité des matières premières employées C"est après que le nombre des fu. llatoum, Trébizonde et ~amsoun. 

- Oui. Qui me demande ? l'Amérique du Sud. 'I dan~ la f~icatio? des bas. seaux. f~t élevé de 3 à 10 mille que !" I QUll\INALE parti'.a \"e
11
.doedl ~5 Septeu.!trb à U h. précioe• des Quai• de Onlata 1><>ur 1. --. C'est moi, Jucquot. C'est Jacque- (en France) Pans L enquete. continue. capac1te de la fabnque fut quad':"pl~e ile l'irt!e, llr'~disi, Yonise et 1 rieRte • 

~n~. J"ai Ull mal de tête fou. Je viens '1 !en Argentine) Bueno!-A71res, Ro- Les droits sur le charbon ,et que la qualité du tisw produ;t s ame-1 llOl,s~;:\A partira oamedi 25 ~optemhr• à 11 b. pour llalonique . .Metelln, Smyrne 
.e Prendre un cachet. Excuse~oi, iché- aarto de Santa-Fé. 1 , , . , . '~ Lora. en même temps.. . , e Pln~o.Patras, Brindisi, Yeni~e et~ Tr1e1te. . S 

1 1

,. é 
'1"1 • • .• d N ' J li a ete' d·cc1de de restituer aux ne La fa.br1"que qui· n avait achete que Al""'Nl"!•,··" partira Lundi 29 Septernbre à 12 h, pour 8nlonique, myrne, e Il e, r' Je ne pourrai pas te reJ01n Te. e (au Brésil) sao·Paolo, Rio-de- a-

1 

ch b d •:. ''\.' 

''llnuie pas trop et reviens vite. netro Santos, Bahta Cutfruba, J,gociaints exportat~urs de ar on e ter• 359.493 kg. de coton brut en 1927 et l1etrat1, .·aples, ~larseille et GônAa. Il 

1

_ C t tz,. soulina 1 
' G J 

0 ~/e 1 re les dToits de 1 25 piastres. par ton_ n~, 19 31, éleva cette quantité à 1. 145. 8 71 l .AHHAZlA !l&ttira 1nercredi 80 !'iept. à 17 h. pour ourgaz, arna, tl[ir-, an • · ' , --. Oh 1 mon petit poulet. que con- Porto Alegre, Rto ran~e. ~e"' 

1 

. bl · 1 

'

7

•t ' R ' tPernambuco). perçus POlllr le charbon lave et en e, kg. en 1935. Elle dep' ensa 523.426 li- "alatz,et Braila. ot. "tnp9 1 Je suis navre. epose-to1, j v - -

l>\lche to" A tout à l'heure à tout tau Chlll) Santla"O, Valflaraf&0,1 et celui de 96 piastres par tonne p-OUT vr.es de coton cette même année. . b 
11 1 1 

eux p-..--;-1 u·eb~t1 dea sooiétéis ITALIA et CU~ITLICB .. J' • 
1

••• • •• Il ,, ch L -- • l:l'.81\'IC8 ('OOl ln ave•J ea U:IU 

hetne. ren Colombie) Bogota, Baran- le aT'ocm tout-venant.cl, , , , 1 La production de la fabrique s éleva ~au( variations ou rt>tard8 pour leRquele la compagnie ue peut pa11 être tenue re1pon· ) ici ma gosse, s ecne J oyeuoernen qullla. --. Ch ' • . . t Cette m.esuTe a été ec.retee a a sui.. (Voir la suite en quatrième pqe) 1 
0tqUes en é!T-eignant la jeune Elyane. (en Uruguay! Molltevldeo. i 

~ ~ l On ne se quitte pas : apéro, di- Banca Ungaro-Italtana, Budapest, Hat- i 

.,:;J,,1 C'est la bombe 1 Ma femme est van, Ml8kole, Mako, Kormed, Or°'-: 
de.·· haza, Sze11ed, etc. 

• • • Banco Itallano ren Equateur! GauaquU, 
.,,.A deux heures du matin, tout de Manta. 1 

'(:Ille, Jacques jugi;:a que le_ banq~· , Banco Itallano (au Pérou) Lima, Are- 1 
.. entra.ux:t devait etre- ar.ch1·term1ne, dis, c T jlllo Toa J 
'O qulpa, Callao, uzca, ru , • ~ iq, compris, et qu'il convenait sans 1 na, lUolUendo, 1"'\Jclatto, Ica, Pfura, 
,:ute de rallier le port d"attache: Elya- Puno, Chlncha Alta. • 1 
tio coll>Prit qu'il eôt été rnaJadT01t dÏn· Hrvatska Banka D. D Zagreb, Sou .. ak. 1 

;cr Po.ur le ret..e.nir. Tact ou instinct 
•If l trouva ea Jacaueline en larmes, Siège d'Iatanbul, Rue Voyvod.a, Pa· 

"ndrée dan• un fauteuil. lazzo Kara.koy, TéléphQne, Péra, 
1 

il ;- Ma chérie 1 Ma chérie 1 Qu"y a-l· 44841-2-3-4-5. 1' 

Agence d 'lst.anbltl, Allalemciyan Han. 
•t f'~e. le regairda av~ des yeux "1;carée Dl.rection: Tél. 22900. - Opératlan.s gén.: 1

1 '" Jeta : 22915. -Portefeull!e Dooument 22903. ' 
~ -- Chic, ma gosse 1 C'est la bombe l Pœ!tlon: 22911. - Ch~ et Port. : ; ) 

i;lernrne est malade 1... 22912. : 
C ~e "<ène a!Toc.e suivit. Agenœ de Péra, IatlklAI oadd. 247, Ali 1 

d• d~a, Pieu..,,, crise de nCTfs, menaces Namik Han, Tél. P. 1046. 

J 1v'Orcess-... 'Succursale d'Izmir 1 

l<lit "cql>ea n'y comprenait rien, PTotes- Location de colfre•·forts d Péra, Gala­
v ..... d~ 80,n innocence à tort et à rra .. 
''" ta, Istanbul. : 

•nt ' tnais toujours la voix haletante, ' SERVICE TRAVELER'S CHEQUl!:S 1 
,..._',ecoUPée de sanglots de Jacqueline. ' 

-... ~t~it : 1 - · -- - - -- -

~-;--- Chic, ma 11os>e ... Cltic, ma goe~ 

Le ...... 
J l•ndema.i,.., matin. dix heures 

' •cqu • ' L. vec ~ . ~s e.rr1ve a eon Dlliteau a 
t11i.; ~.•~e défaite d'un monsieuT fa-ti·: 

Il 1ntorn.nie et d'inc-iuiétude. 
tt d a 'lin cher vieux copain, avooat, 

Il• très bon conoeil. 

TARIF D'ABONNEMENT 

T111·11uie: 

1 an 
6 moh~ 
3 1nois 

Ltqs. 
13.50 
7.-
4.-

Etranuer: 

1 au 

6 mois 
mois 3 

Ltqs. 
22.-
12.-
6 •• -

Cette "":1 lui raconter 
1nv:aisœnhlahle cette navTante, 11=================================== histoire, quêter :::: 

1 

DE:MANOIZ TOUS AENSt1GNliMtNTS à NO& GUICMETS 

sable. C . d~livre dea billets duecta pour t.0111 les porta du ~ord, !'iud et Centre La. on1pegn1e , , 0 1 
, l'Australie la Nouvelle Zéldnde et 11<...xtrênie- r ent. d

1
Amvrlque pour ' · · t 1 t b 1 

' · d't· d billets mixtes pour le puoours 1narit11ue terres rt'! 8 an u · 1 a ron1pag111e "ivre 811 " lt t 

1 
.' b 1 1 d 811 EJle délivre auaal les 1Jillet11 dit !'Aero·Eeprea10 a 1ana po111 l'arilJ et Iatan u - .on r · 

1 Le Pirée Atbènea, Brindisi. .. . k 
1 Pour 'toue renseignemenle a'aJresser à l'Agenoe üéoérale du .Lh>)'d .,~ r1eat1nl1, Mer • 
1 Hthtlm Han, Ualata, Tél. 44778 et à son Bureau de Péra, Oal•la-~eray, . él. 4<870 
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1 

1 

1 
1 
• • 

1 

1 

FRATELLI SPERCO 
Quais ( P, c 1 la Jlü1lnvt'lltliO·lr llan - Salon Cadil1•si Tél. 4t 792 .,, a < 

1 Compugnics 
na tes 

Dé1•arls pour \'aJ>f-lll'S (oauf iml'nlvu) 
• 

l.om1•1gnie Royale 
Anvers, Rotterdam, Amstn- Néerlaudaise de 

~·a,·lgation ~ \'ap. 
dam Hambourg, ports dt1 Hhin. 

« Hercule• 1t act. dans lu port. 
'"}ftl"11H'An ch.du 20-25~ept. 
« '/'r ito11 1J dn 2619 ou 31!0 

« Ag<1111e11u1011 • " .. du 5 au 10 Oct. 
15 Oct. 11 Ceres ,, du JO au 

Bnurgaz, Varna. Constautza 
« /!arulrs » acl. dans le por t 
« 1'rito11 » • • 
"'Hernies ,, vers le 20 s~pt 

Nippou Yu1e11 
"l'e,res ,, Kailha Vt!fS le a Oct 

Pirée, Marseille. Valence, 
« Agtt1Ut'11Jlf>ll .. v~rs Je 3 Oct Liverpool. 

"Delagoa Jlary,, vars le 18 Sept 

.li1na •llaru,, vero le 18 Nov 
·-

Mondiale de Vo y aA'es. O. !. T. (Compag111a ltahana Tummo) _Orgamsatl1lon •t a~r1·ns 
Voyages à forfait. - Billets ferrov1a1res1 man mes ". ~ c .- fj(} •1. d• 

réduction 1u.r le• Ch.e1nina de Jer ltalieH6 

S'adresser à: ~'RATELLJ SPERCO: Quais de Galata, Cillili Hihtim Han 95-97. 
Tél. 447P2 
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LA PRESSE TURUUE Il E CE MATIN i LA vIE s•oRnv• ;;:.!:'. ... _ '" T.-. •. "1 Vie Economique et Financière 1 B fYC '. .' 
·================================--I c,;; :=-~(!;:~:;: ';~'.!: ;,J~ :!~,Ë-::'.~::S"?\:~E : 1~,.'o',~·~: .:: ~;;;:. ~lll';,; LA ~ ft tre des foo-balleu turcs, a.vec 1 une des , 1935 IHtanbul Ji Septembre 193il 

lta ' t • pet't v''Jaae pl t t Klüb) 1><end fin. plus l0<ts équipes de Moscou. 1 meLatresfebn. . d 1·1 . 
Après le congrè~ 

de Nürnberg 
"Diplomat" de l "'Açik soz", com­

mentant les discours de Nür'lberg 
et leurs répercu.~sions1 écrit : 

cAfin de proclamer au monde qu'il 
ne cralgne pas le danger aLemand, 1 
Soviets ont fait coïncider lelJ!Is gran­
des manoeuvres militaires avec le con ~ 
grès de Nürnherg. Ain i, d'une part M . 
Hitler menaçait et de l'autre, le com· 
mandant de l'armée rouge. VœochiJov, 
répondait. 

Le cercle dans lequeï vienn.cnt d'en­
trer le5 Telations nrsso-allernandes corn~ 
porte un gramd danger pour la paix cLu 
monde. Néanmoins. il n'y a pas lieu de 
croU-e à l'éventu3.lité d"une guerre im­
minente. L'f\llemagne n'a pas encore 
achevé ees ?<éa>aratifs militaires. Il ap­
pert que les paToles prcmonèées par M. 
Hitler à Nürnherg ne se trad'llliront pas 
en actes pendant quatre ans encore. 
Car l'i\lbemagne a appris: par r expé­
rience de la grande guerre que la guer­
re nouvelle ne ae limite pas à la lutte à 
laquelle on se Livre UT les champs de 
bataille. Il faut qu' elle i a:ssure ses be 
90În en matières premières. C' est paur 
ce fa1t que ]es '"\llemand , ont pe· du 
la grande guene. 

~1. H.tleT a dressé un plan quadTicn­
nal en vue de libérer J' Alemagne de tou­
te dépendance de J' étr>an$i:CT &l po:nt d-e 
V\le des matière& prem.ières. Et il est 
hors de doute que tant Que ce progTam 
me n·aura pas été Yéali&é, rAllema~ne 
,, · rn visia.gera pas une- guerre>. 

' qu un ' L ~ ' ,... exac emen , Samedi 19 oeptembre 1936, on ioue- Le 22 t b d 'pa t d 1 d, a ncahon u ' • inconnue au· (Cours olfkil'ls) 
c'était 1.111 Qua<tier de Fiume. Après que ra d.ee demi-finales du tournoi et di-

1
, . sep em re, L,°. r de ~ e- ttefois, représentait 322.931 kg. en CHEQl'ES 

cette deTnière ville fut devenue italien· manche, 20 <llf>fntembre, les finales. egab~n tuTque P~' 1 r eningra e, ou au-119 32 et attei nait 9 7 8. 148 k . en 19 35 Ouv6rturo 
ne ,Slldak. devint le PO'Tt d'exportations ~r ront egalement heu des rencontres de L g . . g Les demi-finales et les finales ont un f t b JI d I' de l tt d' e nombre d ouvners augmenta pro· Londres •iil!! . 
et d'importations de la Yougo!llaYie. E.t très grand intérêt spo-rtif, ca!l' dans cce o.o - a ' e cyc isme, u e et es-- portiornnellement !lU travail. New-York U.7U4 
son développement commença rapide- matches, ::;.e rencontre'Iont l~ meilleures cr~. 24 t b , . d \ L'administration qui ·n'emrployait que Paris 12.00 
ment. Il Y a dix an•. sa pe>pulation ne dé- raquettes d'Istanbul. d I se~~m re'. ~. eqwpe Des; 360 ouvriers en 1929, élevia ce nombre IO û9 _ 
pasait pas 6 à 7 mille habitants : ail!- Voici le programme : eux c "".bs • r...r:""'n:'ia na> et • y- 1 à 425 en 19 32 5 70 en 19 34 et à 85 0 ~~:~lies 4 6U . OO 
jourd'hui, c'est un grand centre corn- namo • . Jouera a Léning-rade contre ]es ! 1935 ' ' 

m-ci'al de 25 000 • Et d DEMI-FINALES foot-ballers turc•. lenA 11 · l I b. I , . Athènes 811.76.86 '"''' · ~mes. es cons· t fi , 30 ctue ement , a a nque ernp oie tTois ... 2 .t!) 76 

Cl<llure 

fl.'18 -
0.79.:lO 

12.00 
10.0~ -
4. i0 . -

113. 76 tü 
2.43. 70 

68 . 1'13 . 20 t t
. li t H.30 Suat Ja lfo La rencontre suivante es xee au j ' . d' . .11 . -• Jenève · ., 

rue ions nouve e:> y sa.n en cours. t b , K' , 1.. . D equ1pes ouvriers et trava1 e JOUT ~ So'-'- "" . •o .. _,. 
P 1 14 ;JU l:>e<lat Chirinian sep em 1ev ou eq "" "° ~ " . . , anni es institutiO!r'l6 que nous a:- · re, a - • wpe ynar ·t 

vono vuee à Susak, la p}UIS intére ... nte lo.;J\J :\.Ille Uorudetzky-Milcllumoyra mo jouera contre l'équipe de foot-ball .nmD . l f b, .1 d JAmsterdam l.l7 . - 1.17 -
16.30 Mme Ehad - .\lllc Gu111<lorlf turque. Des ep' reuves de lutte, de cy- I B k'ekpuJB que a a nque t

1
exti e . e JPraaue 19.û.iiO 19. 27 W 

pour nou.s est la fabrique de c boisi 1 1 oy t entre 4 ·~ .• a lti . lû l:>edat el 1:>uat-Bul<li111et Orhan clisme ~d'escrime y ·-ont :..,alement da Ir 5 .. se rouBve k ll es .mam• 1Vienne 4 .20.Dll "'"" 
prCMé;). ~ bois fins et réaistaTits uti· ...... ...... .._ 7.13.20 l ü 15 Jttffe et lia1uhi110 - Chiriuiau oraanisées. j e a umer an 1 e e voit son Madrid 7 .18.20 
lisés dans l'ébénistl'ITie et la construction et Kri•> ~ d' . d .• perfectiomiement grandir de jotrr en 1 Berün J.97 25 l.97 .3l 
des avions .sont fabriqués :ci. Qu'il nous On projette argainseT une ern1e· . 1 4.21 ü8 

ff d d . 1 d · d 17.15 Mlle Uorodclzky et Vedat A. - re rencontre à Tiflis 011 à Odessa. 1
10

uCr. f L· I d'h Varsovie 
4

·
21 5~ su ise e rre qu~ es pro u1la e cet· lll Il ette ai>r1que a une p ace onn-·• B d 4 "•" .'4 4 2~ .,. .• me ov iun "t Seyfottm ou AUTOMOBILISME . . . ~· u apest "' " · ., v• 

te fabrique sont l"nvoyés jUBqu'en An~ lJino Uuillért et \ ' edat Li'. dans notre 1ndustr1e textile, et elle con- Bucarest t00.93.50 100 W.50 
gleterre. 17.15 J\llle h.urteli et ~uat Mlleltebia Le cale111lr•ll'r lnternallonal tin.ue son activité comme un des élé- Belgrade 34 74 li7 ~4 . 74.ü7 

Les anciennes relations étroites J 1 ·1 d ' · 
1 " .I''·"' 2."o"' et \'e<latou.llme.l<:lia<let~lelih:j. 1.ks ('()Ul'Sl'S tfr 1937 l ments es •pus uhes e notre econom1e Yokohama • "~ uo '" 

ent:re les TuTCs et les YO'Ulgoslavec on.t t' 1 1 3 o· B n• R 1 7 U d na iona e. Stockholm ... - .,.. -
eu pour effet beau<::oup de '!'CSICmblan- FINALES orne, · - ne gran e comse (B CC II ) i , , , . 
ce• que l'on constate entre nos deux 1 1~.U~ SimµltJ hOlllllltJo 1 d'autos sera organisée à Rome en 1937. ~ · · ·'' j Ult\ ISES (\'cnt1•s) 
pays. Par exemple, aujourd"hui enco- l l<>. lu b11nple Liantes 1 Le circujt en sera précisé après la pro· t APhat Vente 
TC, le mot turc . berben (coiffeur), lfl.?u UoutJle homnw; chaine réu~ion_ à Pari_ •. où sera étudié Le recensetnent de la . -Ondres ll.'H . 638 -
e.i employé couramment en y e>ugos- \ 17. 5 Uouble Mixte le calendner mte•nahonal de.. comses New-York l~a - t26. -
Javie avec le même sens qu'en notre N. B. Rapp'l:lons qu' en dehora du Ide 1937. population en U.R.S.S Paris 163 11~·.-
pays. A l'instar d's ,-,,S&cmblances phi·' tournoi, le club totalisant le plus 1118lld j \1ilan lô8 165.-
lologiques, on constate aussi une vis.i- 1 nombre de points. gagnera la challcnite l Une opinion belge {'ne tâche lormi<lablc Bruxelles &l - 84. -
bic identité de moe11rs. C'est peut-être oup de S. Ex. Muhittin Ustündasc_. j 1 Le Athènes 21 - ~~ -

1 

--o-- tToisièm.c recensement de la po. G 
Ctn rais.on de ce même rapprochenient Demain vous liTez notre opinion sur 1 · U enève 810. 820.--
Pa.ssé que l' ortho~aphe des mots eer... le résultat du townoi. Bruxelles, 17. - Suivant la revue ''Le ~;;:on en RSS est fixé au 6 janvier Sofia 2"2 'l5. 
bes lovènes présentent beaucoI>p d'ana- SPORTS DIVERS, Flambeau", la France aura de la peine à Amsterdam HH - ~5 ~ 
Jogies avec r ancien turc. Ainsi, les noms ---- ----- justi/ter sa conduite envers les Soviets On peut juger de l'enveagurre de ce .>rague 8-t _ 00 
d montagnes de la côte de J'Adriati· No,., athlètes en l. H. S.~. \et son alliance avoc Moscou la compro- travail par ce aeul fait que cette <>1>éra- Vienne 2a_f>O 
que. s'éorjvent ainti sans voyelles : Vrh. Moscou, 17. A. A. - La dél·éscation mettrajt aux yeux de ses amis belges. tion OCCAJpera 1,2 millions de recenseuJ"8 M 
et on lit Virh. La première grande ville spwtive turque a-rriva hier, à Ode"8a.1 • et 120.000 coi>brôleurs - instr·U!Cteu.s. li Be~t~d l~ : 

L h · f J ' J d 'ha M V• à p faud<ra plus de mille tonnes de .......... ier que noue avons rencontrée au déoart de ~es otes ure~t .sa ues sur e_ ,e r- • , 1e11not r·agtte ..,......,. Varsovie 20 -
Susak (l'ile de V.,g}ia) s'appelle Krk; cadere par le reprn,..ntant du com1te pan- j poor irTliJ)rirrrer le. 55 •millions de feuil- B 22 _ 

Hi _. 
30 . -
2~ -

· · d 1 1 h d les nécessaires au recensement et réd 1' - udapest 
ce mot se lit et se prononce Kirk. corn,. un1on1ste e a cu ture p ysique et es 1 --o-- Bucare&t l!i -

C'est là à peu près la conclusion. me le mot C:Quaranté) (Kirk) en tu.rc .. a.ports, auprès <:lu con::;eil des commis- PJTague, 18 A. A. - Le SOUS.-9CCTé- gées en 30 langu~~. 210 millilons de caT· 3elgrade 18.-
de Al Yunus Nadi dans le ' 'Cumhu- Lors de l'occupation de ces terri .. sa.ires du peuple de l'U. R. S. S., par taire d'Etat au min: stère des A. E. de tes seront également imprimées. Yokohama :-J2 • 

...... 24. -
16 -
6'' -· 
34 -

riuet" et ' La République " toires par Napoléon Ier, on leur avait les représentaJlts des o.rganisations apor- France, M. Plerre Viéinot, est ar!'ivé ici Les piTéparmtifs du recensement ~nt 
JI . l' 1 l . l 1 d 1 L' h aot:ivement :menés. ' - . ...,·n- de calcu- Moscou 

c n Y a paa 1eu pour es peup es donné le no.m d'!llyrie. Ce mot dé-rive tlves oca es et e a presse. OTC es-

1 

pour y passer quelques jours. uc.s ,,_ _. Stockholm 
de présumer exagéorément de leurs pro- d.e Yilan ll.IK, ( ferpent). Peut·être tre exécuta l'hymne national tutrc et lateuirs analytiquies fabriqUient les machî· Or 

1 ~ La ' · J d' .. 1 l'i · 1 D nes nécessaires pour totaliser les re'sul-

.'jl - 3a.­
uoa. 

pres or ... es. guene gencira e a er- ava.ût-on VOU11U exprimer ain i que ]es nte~hon~ e. es pancartes po'l"tant ! BREVE'f A CE DEI"> tats du recensement. Mccid,ye 
montré que~ au f.iècle où nous vivons, côtes croates sont étroites et sinueuses des 1nscr1phon.s en langues turque et "" '\. Bank-note 
·1 · 'bl · d ' · 1__ • , Des b1.1reaux anécîau.x pou. les ~a -

242 . ­

l'l ' llUC.:S 
2H . -

t n est poss1 e n1 e-xterm1ner lC3 peu- comme un ser:pentt. russe, etaJem.t .exposées au port et StJ4' Le propl1iétaire du brevet No 1253 ..,.,,., u L,()"'11"'. 
p}es ru QC )es réJuire à !'esclavage et J' 'dif' d !'h• 1 ' d <f ' ! , ' vaux préliminaires oont OUVCITh dan. " n "' 

e ice e ote ou escen nent es obtenu en Turquie en date du 18 juin toutes les :Mnit.bli'ques, les rH,1'ons, J-
que les vainqueu'" smtent de_ la ~or· BREVET A CEDER portmen turcs 1931 --~- - ~ 

1 

1 

L 
. • · . , et relatif à des CCOUS."Înèt-s PCMJ'f villes. 

re au s1 meurtris Que es vaincu,. e conute de ~a culture phyS1Que et La production d'un eniriohi'•-ent de D 1$ BankJ i (au porteur) 

l)erniers C'Ollr~ 

85 -

Il f __ L ' t • t o- d ·'- J'U R S S bl 1 1 .._...... ans certaines reg' ions .septentriona- J B k · ( · 1 ) . aut souna1 _er, paT con&eqUen , que -- es sports ue. . . . . éta it e graissage devant la clavette d'entrée), $ an a~1 nomJna e 
1 t t la r •••on prennent le d-s~·~ Le ., · d h N 1684 1 t 1 les, difficilemeont accessibles en hiver, Re'g1'e des Tabac• 

9. !li:I 

espn e - 0 • - propr1etaire u revet ' p<o~amme -·1vant pour es rencon res d • · 1 · l · d 1 ~· 1 .,..... . • . 1 es1rc entreT en re allons avec es in us~ le rec.ense:inent a déi'à coanmenoé. li est Bomont1' N-. ktar 
pouT épaJTgner au monde Jes honeurs obtenu en Twrquie en date du 17 Aou•t enb"e es sportsmen turcs et aov1ét1 - · J d !' 1 · · d · •• 

10 . -
u 10 

1.J 75 
Ili [Ill 

d'une nouvelle conlla~ration. 1932, et relatif à un caJli .. ae POUT' cowi~ QUC:S • b · J' ~ 
1 

b:ne s u pays, pour exp 01tahon e môme terminé dans Jes régions de Kan1'- SoCJ'e'te' DerkAo 
- L '18 b ch d f ball son revet, so1t pa;r icence, soit IP<l< ne-Timainsk et Lcchoukovsk, e.u Mat-0tch S 

l .'ex-enlple de Zagreb~ ~inets> _désire entrer en xelati.ons av.cc _les e septem re, mat e oot- , v rnte erutière. k" CL y irkeûhayriye 
- • - d tr 1 d 1 1 au tad• D t I" . l j • •Je n<>Jr, ougouki ChaT, dans les ag- Tramways 1n us 1e si u pays 'P<>Ur exp 01ta.t1on s ..... , ynamo, en re equipe ur· Pour ip}us ama>les renseignements, sa J • · die K 

pour Istanbul ~ Jde son brevet, ~oit 'Par licence, 90it que et J eqwpe D:vnamo, la plus forte dresser à Galata Per(llel?lbe Pazar As~ ~~e:i:-oatt~ns ha r.assino, Ra.ussa.novo et Société des Quais 1n. 2ô 

22 . 

t pa< vente entière. équip~ _ de Moscou. (Le match aura lieu lan Han, No. 1:4, Sème étage. ' 1 eouiia ou. · , Ch. de fer An. 60% au compt. 2f> 8ô 
M . Ahmet Emin Yalm<in race, Pour 1Pllll amples rcn~eÏi!'ne.nents, sa- par n importe quel temps). 40.000 habitant• env_ir?n, don~ plus Chemin de fer An 60 % à terme ~6 Io 
da11s le "Tan", un tableau 1m- d • G l ta p b p A L 20 t b l ' t de m.l'l.e n<>mades, ont ete T'eCellSCS. Ciments Aslan l2 7ô rcsa.er a a a , er$mn e azar, s- e sep em re, courses cyc l! es 1 L 

pressionnant du dualisme entre le 1 H N 1 4 S' • ..__ la ch • d L' · d d JEUN LL d es rccenseu<0 eurent pa.rfoia à Iran- Dette Tu~•e 7,5 (1) a f c 21.46 t" an an, o. - , eme e.....,..e. sur au.ssee ~ eaungra e, 1&tan- F, FI E sténo· actylo, con · ch' d d' 'd, , ~....., .... 
quartier aristocrate et le quar ier ce 1 OO kilomètres. Moscou sera Te - nais.sa.n: parfaitement le françru.s et as- IT es istainces cons erablee et a Dette Turque 7.5 (li) 21.97 
populaire que l'on constate à Za- OOLLECTlONS de Vl""' Qùotullens d'l.5- , , d , . b' 1 l' La 1 1 Ira.verser la taiga. D lt T 7 5 (Ill) 22 bUl lan t presentee par eux equ1pes. aez 1e1\ e turc, ang 119 et a. compta· O e e urque , 
grcb comme àans toutes les villes ~O et ::térie~!s. =.~~e;.,,:.,~~: Le même jour. au pa.rc central de J bihté, avant déJà travaillé, cherche pla- ans un grand nombre de t'Cg>Orut, Obligations Anatolie (1) (li) 44 .oO 
croates. Et i!. continue en ces ter- culture et de yepo.s, rencontre des ea· 1, ce. Bonnes réféTences. Ecrire au i·our- on a. découvert peOOant los pr-épara.tifs Obligations Anatolie (Ill) 2~ Ytl 

ooo prix. Adre<.ser of!res à • Heyoglu> a.e< du t d · crlJTleur.s lUll'CS et soviétiques et des équi- • nal sou:, cE. E. > a-ecen9emen e lll()IUveau:x points Trésor Ture 5 <'1 40 -mes : 
c Ici, on respire en plein r atmo ph ère 

du passé. Des sentiments très lointains 
du XX:ème .siècle vous a~saillent, vous 
vma •entez repo.;:~ et joyeux à la fois. 

prix et lndl.catioc.a d~ &.rulée.\ Dl;.-: C wr1n ' h.abit:és ainsi qu'un accToiuement con- Tréso,. Turc 2 '% 
sidéra.bic de la population. A Pétro-

1 
Ergani 

zavodsk, principale ville de la Caxélie, 1 Sivas-Erzurum 

Di _.. 

Istanbul aurait pu évoquer Le sens et 
l'abmo phère des jours an<:iena. Mais il 
y en a eu patrmi nous qui ont cru que 
la recherche de la nouveauté iimpliquai ~ 
la destruction du passé. Ceux qui avan­
çaient la néce,sité de coJll!<e'Tver Ica bel· 
les choses du pa~. étaient traités de po· 
eeurs c:-à la Pierre Loti t . Finalement, 
nous avons eu un Istanbul qui a prjs 
l'a'Pect de Galata. (Galata alasrnis bir 
1 anbul 1 ) L'atmosphère et la l,.,auté 1 

des joll'I"s anci.ens qt:e ne>us reb"01.1von11 
à chaque point de Ze,greb, a disparu à 
Istanbul !) L'atm:>.."Phère et la be<auté 
nous voient wne série de monwnents du 
p· saé is.ol·és et séparés, dains un cad-re 
de mode.ni.tl'lle ~aid. Et comme tout ce­
la ne p'fés.ente pa.; d'ha11monte d' ..,..,~em­
ble ,ils Sen vont. avec Unt' tm'Ore-s:si(}n 
de vide. • • 

• 

le no.mbire des habitants a doublé aJU Emprunt intérieur a/c 
COU!T.S de dlJC. années et atteint actuel· Bons de Représentation a/c 
Jeunent 60 mi'lk Bons de Représentation a/ t 

Dans le temritoire de Saratov, 50 vil· B. C. R. T. 

!Il -
woO 
!)6.25 
fü 10 
-lfl tMl 
20 <5 

les et agglomérations de t)'lpc UTbain ont 1 
SUll'l!i pendant cette pôraode à la place Les Bourses étrangère~ 
de villages. Cl· t d 17 ° ,..._ __ - la • . d'O b 900 o ure u .orpl. 

1Ja11S regton ren ourg, nou 1 , , 

veaux points habités ont été fondés de-, BOLllSI<. de LONBHES 
"";. 1926. If\ h. 4i (oh\l. of!.) 18 h , (•i""' cl• 

De gTande centres indu.<triels tels que New-Yurk 5 CXUl.'l o llll.43 
Novoye Zao>arojie, la cité CMJvrière de 1 Paris 7tl.:J i 7ti 91 
l"usine de buyaux à N1kopo4 etc ...• ont 

1

, Berlin l2 r)H 12.61.f 
été c:réés au colll"a des d:ix dernières an· A1n"terdam 7 411 i1, 7.41i.20 
nées dans J,a région de Dnicpropétrowk. I Bruxelles 2U 111!.W :2\1. \J8 21> 

Cet énorme travail de rencensemcnt llil 11 n fi4 411 64 33. -
s'effectue M>US la direction de r Adminis o.oève lô 50 :lf\ li\ Il< iiO 

A 1 bt-noo r Hl n;l:l 

1 

bation Gentirale ries statistiques écono ~ ' 
miques de l'URSS. HOI 1HSE 111• PA 11 IS 

T11ro 7 112 IMH :llil! -

I
l - Bnnquo Ottomane 1J6 36 

Un nou\'eau navire-école HOl'RS•·: '"' NE\V-Yonu 

1 allemand Clôture dn l 7 Sept. J 936 
1 on<lres !) ,,r, or; ô.t lti.-

--o-- Herlin 
Hambour, 18 A. A. - Le nouveau, Amsterdam 

voilier - école de la marine de guerre, 1 Paris 

l·• 12 40.28 
lii 38 u1 as 

6.1>8.ili U.fi8.43 
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IX 

TandlS qu'e1le rhantait, &0n amant ne 
la quittait pas dM yeux. 

C' ~tait une jeun,.. homme dont Béra1d 
avait •Îgnalé la pTésence. 

Il n'aYait pas plu• de 25 ans, et sa 
beauté était remaTquable. 

Un vi!lëlge net. au nez ckoit, aux )è .. 
vrea fine,, et eenées. Un habit coupé a · 
vec élégance soulignait la vigueur élan­
cée de eon c<>rP,. 

Dans eon Tegard. une ardeur éton­
nante. 

Toutes les passions que sa maîtresse 
chant.ait, ~mblaient maTquer eon vi&a ... 
ge d'une ivresse grave. 

Le numéro de la t-hanteuse franca.ise 
.ee terminait par un tango, dont le re· 
lrain diaait : 

• 

Et puis voici des .roses 
Qui sont à peine écloaes. 

A chaque refrain, la femme passait 
entre les tables et présentait aux spec~ 
tateUJrs dos fleurrs prises Ml bouQuet 
qu'elle tenait à la main. 

E1le avait du· succès. 
On applaudissait. 
Alorrs, tandis qu'elle recommençait 

le dernier couplet. on voyait le ioune 
homme se lever e-t lancer ~ la piste, 
à toute volée, un nuage de pétale. de 
rose.a effeui1lées Qu· on ]ui avait apportées 
dans un corbeille. 

Toute 90n attitude témoignait d'une 
exaltation inouïe. 

II sollTiait, mais ses yeux étaient pliein.s 
de larme•. 

Le premier jour. on avait cru Que ce 

jeune homme vivait aux CToc.heta de 

1 

cette femme, et qu'il venait, avec aea 
roses, collaborer à J' effet final. Mais on 
avait apprÜ qu'il ae ruinait poUlf elle et 
Que c'était lui qui payait le bouquet 
de fleurs admirables que chaque eoill' 
Rottenberg en personne appOTblit à la 
chanteuse en lui présentant les compli­
ments de l'assistance. 

Et r 'on pre9&entit. derrière cette ecène 
in olitc, une paasion ai mystérieu!e oue 
nul ne songea à en retenir le !ridicule. 

Les habitués du Taksim avaient même 
fini ·pa'f éprouver pour ce jeU111e homme 

1 une sorte de respect, fait non e1J]ement 
de la charité qu · jns.pir.ent les action.a 
extravagantes, nia1s encore de la cons· 
cien<:e que cette folie est un don des 
Dieux aux honunea qui ne pourraient 
vivre sans se leurrer sur les misèrea les 
plu douloureuses. 

- Voilà, dit Germenay, c'est un 
jeune comte italien. Rotten,berg m'a 
dit que, depuis un an, il la wit partout. 
à Salonique, à Beyrouth, à AlexandTie. 
Et toue les soiTs. depuis Wl an, c'est la 
même chose. 

- Il est cinglé, dit BernieT. 
- Si vous voulez, répondit Genne. 

nay. Mais pae plus que la plwpart des 
amoureux •.• 

- Vous êtes séVère, dit BétJtrd. 
- Mais non. Qu"est-ce aui voua 

soutient dans l'amour d'une femme } 
N"est-ce pas l'idée qu'on s'en fait bien 
plw que ce qu'elle est réelleme.nt } Ce 
jeune honune est seulement le jouet 

d'une inspiration plus fœte que tout... sortie. 
- Oui, mais pourtant, dit Bernier, l Pa·ssanl devant le Taksim, elle avait 

quand il la pelote, il sent bien Qu'il pensé que Bérard Y était. peut·être en· 
n'y a rie11. core. 

- Il s'exprime cela .aiutireanent, et Elle était heureuse de pouvoir leur 
ce 90nt de nouvelles jdées qui vien· souhaiter bonsoir. 
nent se jojndrc arux autres et lenr d,on.. Mais il était trop tard pour qu'elle 
neT vigueur. s'airrêtât. 

- Saul respect, mon commandant, Bérard lui offrit de la rec-0nduire, 
je trouve ce point de vue maTra.nt. Lee et il PTÏt congé de ..ses amis . 
idées, c'est pas ça qui remue le Mn~. Qu.and les jeunes gens furent paTtis, 
N" est·ce pas, monsieur BérallCI ) les deux officiers restèrent encore un 

- Qui sait ? répondit le jeune ha.m~ moment. 
me paT politesse nour Germenay. Le spectacle était fini. 

A ce moment, . Rottenbe!'K s approcha L' e>rchcstre jouait c Le Chéikh • et 
de la table des Arméniens, et, se pen· lee dan9e\J9Cs qu'on avait vues aupaTa­
chant vers Aafazadour, lui dit quel- vant demi-nues, empanachées de plu· 
ques mots à voix basse. mes d'autruche, se disper98.ient mainte· 

Le visage du gros homme s" éclaira en· nant en l'ohe de soirée parmi les bu­
fin d'un sourire ; il se leva et suivit le veruT;S. 
patron par l'allée d'où l'on accéd-a.it aux 1 Garabet Aafazadow était tevcnlJ à sa 
cabinets particuliers. 1 ta.hie accompagné d'un.e Hongroise qui 

Tandis c:iue Bernier et GttTnenay S'Ui- I avait fait le jour même ses débuts au 
vaient des yeux la lourde silhouf"tte cle T aksim, danrs une d.anse pseudo·orien­
leuT voisin Qui s'éloignait, Bériaa-d aper~ tale, où e1le apparaissait seulement pu­

çut au fond du jardin, en retrait, dans Téc d' es:.aaboucle9 . 
la pénombre, Véronika qui lui fai11ait •Î· L' Arméniien avait fait apporter du 
gne. champagne et se montrait empress-é au-

Il se leva vivement et lui fit à son près de son invitée, tandis que la phy~ 
tour le signe d"a.pptocher. La jeune fem- sionomie de ses compagnons 9' était fi­
me traversa le restaurant. gée en un air d'~pprobation admirati· 

Les officiers, debout, la saluèrent, et ve. 
Germenay la -pria de prendre nlac.e è. BeTniCT, lui aussi, regardait cette fem-
lem table. me, hochant la tête et Slrivant le rythme 

!Vtais elle s'excusa : el1e avait ipa.ssé de la musique en sifflota71t. 
la soirée chez des amis, à Nisantas. - Très bien, évidemment, dit~il au 

1 
Mais comme elle s ennuyait, elle était commandant. 

--
Puis, continuant .ses réflexions : 
- Même si je deviens ja;m.ai, rie~' 

ajouta·t·il, je ne .serai pas tenté de fs_~ 
la noce. Voyez cet homme, il com1P". 
une erreur. S'i1 doit rentreT aTVec c~ 
femme. c'est ma;ntenant le bon morn J. 
Dans deux hewes, il sera trop tard '~1' 
plaisir sera. moindre. Après une ]on~ 
veille, on fait mal l'amour. ri 

Le réalisme de Berme< amusait C. 
menay ; il ajouta : . y 

- Sans doute. Mais il y a a.uss• 
plaisir du bar ... 

- Oui, on en parle, dit l'autre a"t 
un sourire .eceptique. I 

- Bien sûr. Et puis, rien ne vou9 I 
que Garabct couchera avec cette feJ'tlo"' 
cette nuit. 

Cette affirmation sembla sœ.ndali/ 
Bernier. 

- Powrquoi ) • oJ 
- Mais je ne sais pas. Il la voit P y 

la première fois. Il fa.ut bien suiv·re 
règle du jeu. 

- Du chiqué 1 

(à auine) 
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